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En bref Correctif

• Il est à noter qu'à compter du 
31 janvier, Fifi Brindacier céde­
ra sa place à une nouvelle émis­
sion intitulée «Monsieur Rosée». 
De plus amples renseignements 
suivront sous peu.

• A Ciné-nuit, le samedi 3 jan­
vier, Radio-Canada présente un 
très bon drame psychologique 
de Claude Chabrol intitulé La 
Rupture. Cet excellent long mé­
trage met en vedette Stéphane 
Audran, Jean-Pierre Cassel, Mi­
chel Bouquet et Annie Cordy.

• Récemment, soit les 27, 28 et 
29 novembre, Radio-Canada était 
l'hôte du premier concours d'é­
missions d'informations de la 
Communauté des Télévisions 
francophones.

Le jury, présidé par M. Marc 
Thibault, directeur de l'informa­
tion à la Société Radio-Canada, 
a proclamé Lycéens: chacun sa 
vérité, une production de T.F. 1 
(Télévision française 1), comme 
meilleur reportage consacré à 
un problème national à carac­
tère social, politique ou écono­
mique. La Mort en silence, une 
production de la Radio-Télévi­
sion Suisse Romande, comme 
meilleur reportage consacré à 
un sujet à caractère internatio­
nal et le Journal télévisé de An­
tenne 2, au titre de meilleure 
édition du journal télévisé le 8 
octobre 1975.

• C’est le 3 février prochain que 
l’on diffusera la 100ème émis­
sion du populaire téléroman La 
P'tite semaine. L'enregistrement 
de cette émission aura lieu au 
Studio 45 le 27 janvier.
• Le samedi 27 décembre à 
11 h 30, dans le cadre de l'émis­
sion Génies en herbe, nous re­
cevrons les équipes du Collège 
des Eudistes et de l’école poly­
valente Georges Vanier

• Le samedi 27 décembre à 19 
h 00, à l'émission Lisa Lib, 
Lise Payette reçoit trois invités 
de choix pour fêter Noël avec 
elle. Elle accueillera fa fantai­
siste Clémence Desrochers, le 
monologuiste Yvon Deschamps 
et pour la première fois à son 
émission le très loquace Jac­
ques Fauteux.

• A l'émission Les Coqueluches 
du 23 décembre, on fera un pe­
tit retour en arrière. On réunira 
en effet plusieurs des responsa­
bles de la défunte émission La 
Boite à surprise. Seront de la 
partie, le musicien Herbert Ruff, 
le premier réalisateur de la sé­
rie, Maurice Dubois; Monsieur 
Surprise lui-même, Pierre Thé- 
riault; Marie Ouat'Poches, Jani 
Pascal; Michel le Magicien, Mi­
chel Cailloux; Bim, Louis de San­
tis; l'assistant du Pirate Mabou­
le, Loup-Garou: Edgar Fruitier; 
Délicat, Gisèle Morisset et Ma­
dame Bec-sec, Huguette Uguay.

• Pour faire suite à la demande 
du Comité de Sélection du Mé­
rite Sportif Québécois, le con­
seil d'administration de la Con­
fédération des Sports du Qué­
bec effectua la nomination sui­
vante pour la catégorie journa­
listique: l’émission Les héros 
du Samedi, de Radio-Canada. 
Cette émission s'intéressant 
principalement aux jeunes ath­
lètes québécois répond à des 
critères conformes à l'esprit du 
Mérite Sportif Québécois, à sa­
voir l'intérêt prioritaire accordé 
à l’athlète au Québec et à ses 
régions.

Bravo à toute l’équipe des
Héros du Samedi.

• A l'émission Les Coqueluches 
du 30 décembre, Guy et Gaston 
vous donneront un avant-goût de 
la revue de fin d'année. Marc 
Favreau alias Sol, auteur des 
textes de Bye Bye 75, vous pré­
sentera un film tourné lors des 
répétitions.

En deuxième partie, on vous 
présentera le Bye Bye de l'An­
née internationale de la femme 
avec France Castel, Pierrette 
Champoux et Micheline Lanctôt.

lundi 15 décembre:
19 h 30
JO: «Handball».

Les Coqueluches 
12 h 30
mercredi 17: Ranee Lee, Claude Vala­
de, Jean Lapointe et Jocelyne Goyette. 
lundi 22: Aimé Major, Monique St-Onge, 
Jacques Fauteux et Chantal Petit (11 
ans) dans «L'Enfant au tambour», 
mardi 23: Un retour de La Boîte à sur­
prises, avec M. Surprise, Marie Ouat'­
Poches, Michel le magicien, Bim. Loup- 
garou, Délicat, Mme Becsec, le musi­
cien Herbert Ruff et le premier réali­
sateur de cette défunte émission, Mau­
rice Dubois.
mercredi 24: Claude Corbeil, les Petits 
Chanteurs du Mont-Royal, Julie Arel et 
l'Atelier de Claude Lafortune, qui illus­
tre un conte de Noël avec Marthe Na­
deau.

mercredi 17:
19 h 30
Consommateurs avertis: les eaux miné­
rales et la location d'une télévision- 
couleur. Recherches: André Gascon 
et Christiane Tremblay. Réal.: André 
Groulx.

vendredi 19:
21 h 30
Science réalité: «La Démographie his-

Aux Beaux Dimanches, le 21 dé­
cembre à 19 h 30, la chaîne 
française de Radio-Canada vous 
présente «Sur la même longueur 
d'ondes», avec Diane Dufresne 
et ses nouvelles chansons. In­
terviewée par Guy Godin, Diane 
recevra ses deux hommes, Fran­
çois Cousineau et Luc Plamon- 
don.

, «W

torique», avec MM. Hubert Charbon- 
neau, démographe de l'Université de 
Montréal, auteur de «Vie et mort de nos 
ancêtres»; Henri Dupaquier, historien- 
démographe très réputé de Paris, et 
Jacques Légaré. directeur du départe­
ment de démographie de l'Université 
de Montréal. — Fernand Seguin apporte 
ses commentaires sur la dernière réu­
nion du Conseil des sciences du Canada.

dimanche 21:
15 h 30
Les Animaux chez eux 

1S h 30
Les Beaux Dimanches 
Sur la même longueur d'ondes, avec 
Diane Dufresne. Elle chante «Sur la 
même longueur d’ondes», «Ca me don­
ne les bleus», «Partir pour Acapulco», 
«Ville et mort blues», «Actualités», 
«Les Hauts et les bas d'une hôtesse 
de l'air», «J'ai besoin d'un chum», 
«Chanson pour Elvis», «Le Playboy de 
mes rêves» et «J’ai vendu mon âme au 
rock'n roll». Séquences d'interview 
avec Guy Godin. Diane Dufresne nous 
présente ses deux collaborateurs Fran­
çois Cousineau et Luc Plamondon. 
Réal.: Laurent Larouche. Prod.: Serge 
Doyon (Kébec films).
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Sports

Pour les sportifs
semaine du 27

Les sports 
cette semaine

Le samedi 27 décembre à 
midi Sporthèque offrira aux télé­
spectateurs de Radio-Canada les 
faits saillants des parties de 
football américain disputées la 
fin de semaine précédente. Ray­
mond Lebrun commentera cha­
cun de ces plus beaux jeux. 
Sporthèque est réalisé par Ju­
lien Dion.

A 13 h 00, les téléspectateurs 
pourront assister à l’une des 
quatre parties demi-finales qui 
seront jouées cette fin de se­
maine-ci dans la ligue nationale 
de football. Au moment de met­
tre sous presse il était impossi­
ble de connaître de façon pré­
cise les différentes équipes de­
vant s'affronter. Chose certaine 
le commentateur Raymond Le­
brun et l'analyste Jean Séguin 
seront sur place pour vous dé­
crire tous les instants de ce 
match décisif.

A 16 heures, les Héros du 
samedi diffuseront une émission 
spéciale qui cadrera bien avec 
le Temps des Fêtes. Cette réa­
lisation fort originale de Henri 
Parizeau nous montrera La prin­
cesse et l'amour, une comédie 
musicale, tenez-vous bien, sur 
patins à roulettes. Pierre Du- 
fault et Claude Montagne com-

La Princesse et l’amour

Hockey 
Super série
à compter du 28

menteront pour nous cette féé- 
rie de couleurs et de numéros 
de danse.

A 20 heures la Soirée du hoc­
key diffusera la partie qui op­
posera les North Stars du Min­
nesota aux Canadiens de Mont­
réal.

Le dimanche 28 décembre à 
13 heures, la télévision de Ra­
dio-Canada présentera une au­
tre partie demi-finale du Foot­
fall américain. Cette série est 
réalisée par Julien Dion.

A 19 h 30, les téléspectateurs 
pourront assister à la première 
partie de la Super série. On sait 
que cette série oppose des équi­
pes de hockey soviétiques de 
première division aux meilleu­
res formations de la ligue na­
tionale. A l'occasion, l'équipe de 
la Soirée du hockey: soit René 
Lecavalier, Gilles Tremblay, Lio­
nel Duval et Richard Garneau 
décriront directement du Madi­
son Square Garden de New 
York, le match mettant aux pri­
ses l’équipe de l'Armée rouge 
et les Rangers. Un duel qu'il se­
ra alors intéressant de surveil­
ler: Phil Esposito contre Vladis­
lav Tretiak, le talentueux gar­
dien de buts soviétique.

Le lundi 29 décembre à 19 h 
30, le magazine pré-olympique 
JO renseignera les téléspecta­
teurs sur le monde de l'olympis­
me. Commentée par René Leca­
valier et Richard Garneau, cette 
série est réalisée par Gaston 
Dagenais et Louise B.-Tardif.

Le mercredi 31 décembre à 
19 h 00, les téléspectateurs ne 
voudront certainement pas man­
quer la partie qui opposera l’Ar­
mée rouge au Bleu, Blanc et... 
Rouge. Les Soviétiques connais­
sent bien la patinoire du Forum 
de Montréal pour y avoir infligé 
un cinglant revers à l'équipe na­
tionale du Canada en 72. Le tout 
s'était terminé 9 à 2. Les 
joueurs s’en souviennent et les 
Yvan Cournoyer, Pete Maho- 
vlich, Guy Lapointe, Serge Sa- 
vard, Ken Dryden et autres Ca­
nadiens attendent ce match a- 
vec impatience. La Super série 
est réalisé par Michel Ouidoz et 
Jacques Primeau.

QIAMEy LUAPlEy
La «Série du siècle» est cho­

se du passé. Maintenant ajustez 
bien vos appareils voici que 
s'en vient la Super série. Pour­
quoi l'appeler ainsi? Tout sim­
plement parce que cette série 
mettra aux prises les deux su­
per puissances mondiales du 
hockey: l'Union Soviétique et la 
Ligue Nationale de hockey. Pour 
sa part, l'Union Soviétique sera 
représentée par deux équipes 
de première division: les Wings 
de Moscou et le club de l’Ar­
mée rouge qui, de plus, aligne­
ra quelques-uns des meilleure 
hokeyeurs soviétiques apparte­
nant à d'autres formations com­
me le Spartak. De son côté la 
Ligue nationale enverra dans la 
mêlée ses meilleures équipes 
dont le Tricolore et les Flyers 
de Philadelphie, détenteurs de 
la Coupe Stanley.

Fini les prétextes, pas de pla­
ce aux «excuses». Le meilleur 
l'emportera. Les hockeyeurs qui 
s’affronteront auront eu ample­
ment le temps de se mettre en 
bonne condition physique et les 
joueurs qui croiseront le fer (le 
marteau et la faucille si vous 
préférez) appartiennent à des 
équipes «établies», donc ils sont 
habitués d'évoluer ensemble.

La télévision de Radio-Canada 
nous fera partager l’émotion qui 
entourera les cinq meilleures 
parties de cette Super série.

Le 28 décembre à 19 h 30 
l’Armée rouge se rendra au Ma­
dison Square Garden de New 
York pour y disputer la victoire 
aux Rangers. Le gardien Vlatis- 
lav Tretiak retrouvera notam­
ment Phil Esposito, celui-là mê­
me qui avait causé tant de sou­
cis, en 72 au talentueux cerbè­
re.

Le 31 décembre à 19 heures, 
l'Armée rouge envahira la pa­
tinoire du Forum que les Sovié­
tiques connaissent bien pour y 
avoir infligé, il y a trois ans, un 
cinglant revers à l'équipe du 
Canada: 9 à 2, vous vous sou­
venez. L'heure pourrait être à la 
revanche pour des joueurs com­
me Pete Mahovlich, Guy Lapoin­
te, Serge Savard, Yvan Cour- 
noyer et Ken Dryden et peut- 
être aussi pour un joueur que 
les Soviétiques verront à l'oeu­

vre pour la première fois: un 
certain Guy Lafleur.

Le 4 janvier à 13 heures ce 
sera au tour des Wings de Mos­
cou de faire face à la musique 
cette fois-ci contre les Sabres 
de Buffalo. La puissante ma­
chine rouge sera alors invitée à 
faire la connaissance de la 
«French connection».

Le 8 janvier à 19 h 30, l’équi­
pe de l'Armée rouge rencontre­
ra les Bruins, au Garden de Bos­
ton. Les Wayne Cashman, An­
dré Savard, Brad Park, Jean 
Râtelle, Ken Hodge et Johnny 
Bucyck se mesureront aux Alex- 
andr Gusev, Boris Mikhailov, 
Vladimir Petrov, Vladimir Sha- 
drin et aux deux super ailiers: 
Valery Kharlamov et Alexandr 
Yakushev.

Le 11 janvier à 15 heures, 
l'Armée rouge livrera son der­
nier match, et non le moindre, 
aux Flyers de Philadelphie. La 
formation soviétique sera alors 
confrontée à son propre systè­
me de jeu, revu et corrigé par 
l'instructeur Fred Shero qui, 
comme on le sait, voue une ad­
miration sans borne aux jeux 
de passes et aux méthodes 
d’entraînement préconisées par 
les Soviétiques.

Ces parties de la Super Série 
seront commentées par René 
Lecavalier, Gilles Tremblay, Ri­
chard Garneau et Lionel Duval. 
La Soirée du hockey est réali­
sée par Michel Ouidoz et Jac­
ques Primeau.

En attendant le 28 décembre, 
pourquoi ne pas apprendre une 
expression chère à tous les a- 
mateurs de hockey soviétiques: 
luaiîôy. waiiéy , Chaïbou, Chaï- 
bou qui signifie «lance la ron­
delle dans le filet adverse».
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Les Beaux Dimanches

«Paul Gauguin»
à partir du 4 janvier

La Vie de Paul Gauguin

A partir du 4 janvier, les 
Beaux Dimanches présenteront 
Paul Gauguin, une série de sept 
émissions d'une heure relatant 
la fabuleuse destinée du peintre 
français. Cette biographie d'une 
exceptionnelle qualité a été 
tournée dans des lieux que 
Gauguin a bien connus, c’est-à- 
dire en Bretagne, en Provence 
et, bien entendu, à Tahiti.

Avec un souci d'historien, Gil­
les Durieux, Philippe Durand et 
Roger Pigaut ont en effet retra­
cé la trajectoire du célèbre pein­
tre, depuis ses débuts sociale­
ment brillants — il fut en effet 
un financier avisé et riche — 
jusqu'à sa fin solitaire aux Iles 
Marquises.

Voyons plutôt: Paul Gauguin 
connut une enfance aventureuse 
dont il vécut les sept premières 
années à Lima, aux côtés de sa 
mère. Ce séjour, un peu fééri- 
que pour un enfant, rendit en­
core plus monotone le retour 
en France où Gauguin dût subir 
les dures contraintes des collè­
ges religieux. C'est peut-être 
pour y échapper ou pour retrou­
ver l'exotisme de son enfance 
qu'il s'engage à 17 ans dans la 
Marine marchande comme ma­
telot.

Les hostilités de 1870 le sur­
prennent dans la Marine de 
guerre.

La paix rétablie, Gauguin re­
vient à la vie civile à Paris, 
Paris qui gronde et dont le peu­
ple se dresse contre le gouver­
nement capltulard.

C'est à ce moment que com­
mence le récit, en 1871, Gauguin 
a 23 ans.

Pendant sept semaines, les 
téléspectateurs assisteront à la 
reconstitution méticuleuse des 
pérégrimations du peintre aux 
quatre coins du monde. Voilà 
la vie extraordinaire de Paul 
Gauguin, une vie qui rappelle 
étrangement celle de Van Gogh, 
son éphémère compagnon de dé­
chirement, dont le destin, pareil 
au sien, était d’enfanter de la 
beauté en s'autodétruisant. L'un 
et l’autre ont vécu solitaires, 
ont fui Paris et ses chapelles, 
ont connu la misère. Leur exis­
tence à tous deux s’est achevée 
dans le drame. Dévorés pareil­

lement d'absolu, ils s'étalent 
reconnus au point de vouloir vi­
vre ensemble et d'unir leurs 
efforts. Ce fut pourtant une 
catastrophe. En fait, ils ne se 
ressemblaient que par l'ardeur 
avec laquelle ils poursuivaient 
leur quête d’absolu, l'énergie 
avec laquelle ils lui sacrifièrent 
tout.

Gauguin fut hanté par la vi­
sion d'une île dans les mers du 
sud, environnée de calme extati­
que, peuplée de créatures sim­
ples et mystérieuses, Eden sex­
uel, paradis de la nature sauva­
ge, où tout est innocence et li­
berté.

Gauguin concevait l’art com­
me la recherche d’une vérité à 
découvrir, à la fois sur la toile et 
dans la vie. A Tahiti, il put à la 
fois vivre pleinement et exécu­
ter une peinture qui ne soit pas 
mensongère, mais en accord 
avec la vie enfin changée. Chan­
gée ne serait-ce que sur un 
point, absolument crucial dans 
l'aventure de Gauguin: la vie 
amoureuse. Les vahinés avec 
lesquelles il vécut en Océanie 
sont aux antipodes de son épou­
se intransigeante et de la for­
mule répressive de la famille 
dans le monde occidental. Leur 
rôle est aussi important sur la 
toile de Gauguin que dans son 
lit. Grâce à ses compagnes tahi­

tiennes, il célébrera la beauté 
de la chair et de l'instant pré­
sent. Il fera l'éloge du plaisir 
sexuel, sorte de bain de Jouven­
ce. Aux Iles Marquises, il appel­
lera sa hutte «Maison du Jouir», 
au grand scandale de l’évêque 
de la place. Ce que Gauguin est 
allé chercher en Océanie, ce 
n'est pas le pittoresque, l’étran­
geté, un exotisme de pacotille, 
heureusement absent de son 
oeuvre, mais la pureté originelle, 
l'innocence, l'oubli de soi, l'hom­
me naturel, reconquis sur la ci­
vilisation factice, l'universalité 
et la permanence de l'art. Gau­
guin était fasciné par l’indicible, 
par le problème de son langage. 
Toute sa vie, il essaiera de dé­
couvrir comment on peut suggé­
rer cet indicible, faute de l’ex­
pliquer; comment tout ce qui 
parle aux sens: ligne, couleur, 
image, parle en même temps à 
l’âme et a pour elle une sens 
mystérieux qui échappe à la 
raison, à la logique et les dépas­
se. Par là il anticipera sur les 
ultimes développements de l'art 
moderne et il entrouvrira la por­
te au surréalisme.

Gauguin a vécu, comme Cé­
sanne, une aventure intellectuel­
le, mais aussi une aventure tem­
porelle comme Van Gogh. Parmi 
les grands novateurs du XIXième 
siècle, c'est à lui que se réfè­

rent volontiers aujourd’hui nom­
bre de partisans de l'art non 
figuratif.

Une coproduction France-Suis­
se-Belgique: Paul Gauguin est 
une réalisation du comédien 
bien connu Roger Pigaut. La mu­
sique est signée Georges Dele- 
rue. Aux côtés de Maurice Bar­
rier qui joue le rôle de Paul 
Gauguin, évoluent: Anne Lonn- 
berg (Mette Sophie Gad, sa fem­
me); Pierre Lafont (Schuffenec- 
ker, son ami); Gérard Berner 
(Laval); Catherine Ménétrier 
(Marie Gauguin); Jean de Con- 
nynck (Van Gogh); et une pléia­
de d'autres comédiens.

Radio-Canada invite donc ses 
téléspectateurs à suivre la sé­
rie Paul Gauguin présentée aux 
Beaux Dimanches, à partir du 
4 janvier.

Pierre Bouchard

Maurice Barrier
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Entrevue

«La Sagouine»

Viola Léger 
se raconte

Rencontrée brièvement entre 
deux spectacles de La Sagouine 
II, fin d'une tournée entreprise 
le 22 septembre dernier et de­
vant se terminer le 11 décembre 
à Jonquières, Viola Léger, enve­
loppée dans une magnifique 
fourrure, arbore un large sou­
rire et semble très heureuse.

Et avec l'accent acadien pro­
che de son célèbre personnage 
et tout aussi attachant, elle se 
raconte le plus simplement du 
monde: «Bien que née à Fitch­
burg, dans le Massachusset, je 
suis Acadienne. Quand on a un 
père du nom de Léger, une mère 
Leblanc, une grand-mère Léger 
du nom de Gallant et une grand- 
mère Leblanc née Gaudet, on ne 
peut être qu'Acadienne. Mes pa­
rents et mes ancêtres sont ori­
ginaires de Shédiac et de Bara- 
chois. Etre Acadien, c'est de ra­
ce, de sang. Car on a été dé­
porté depuis longtemps. Il y a- 
vait alors à Bitchburg, parmi de 
très nombreuses familles d'ori­
gine française, une assez im­
portante colonie acadienne. Un 
ghetto acadien. A 18 ans, je 
suis retournée en Acadie, plus 
précisément à Moncton, au Nou­
veau-Brunswick, où j’ai poursui­
vi mes études: cours classique, 
école normale, études universi­
taires. Et je suis devenue maî­
tresse d'école. J'ai enseigné 13 
ans. J’ai toujours été intéressée 
à faire du théâtre avec les étu­
diants. A un moment, j’envisa­
geais d'enseigner les langues 
(français et anglais). Mais dans 
l'impossibilité de me consacrer 
aux langues et au théâtre, je 
choisis donc le théâtre et je me 
spécialisai en éducation théâ­
trale. A cette époque, je n’avais 
jamais joué publiquement mais 
toujours au niveau amateur.»

La Sagouine
Il faut dire ici que La Sagouine 

a été présentée tout d’abord à 
la radio, au poste CBAF de Ra­
dio-Canada à Moncton, en tran­
ches de 15 minutes par semaine 
et que c'est son auteur, Antoni- 
ne Maillet, qui lisait ses pro­
pres monologues.

Et Viola Léger poursuit: «Les 
Acadiens ont beaucoup apprécié

cette émission. J'étais une amie 
de longue date d'Antonine Mail­
let. J’étais à Paris où elle m'a 
fait parvenir le texte et m'a de­
mandé si je voulais interpréter 
le personnage de La Sagouine 
devant 150 invités à l'occasion 
du lancement du volume. La 
chance a alors passé pour moi. 
Trois ans auparavant, je n'au­
rais pas été prête. Le petit au­
ditoire a tellement aimé cela 
que l’idée nous est venue de 
monter un spectacle qui fut 
présenté d’abord une quarantai­
ne de fois à travers l'Acadie. 
Les Québécois de passage, vive­
ment conquis, ont insisté pour 
que La Sagouine vienne au Qué­
bec. Et puis ça s'est enchaîné: 
représentation à l'université La­
val, à l'université de Sherbrooke, 
puis aux lundis du Rideau-Vert 
à Montréal, les nombreuses sai­
sons à ce théâtre, les tournées, 
jusqu'à Paris, plus de 400 repré­
sentations et, enfin, une centai­
ne de spectacles de La Sagouine 
Il.....

Parlant du personnage, elle 
ajoute: «En dehors de la scène, 
je ne suis pas La Sagouine mais 
je vis bien avec elle. Je lui ai 
donné ce que j'étais. Il faut don­
ner ce que l’on est.»

La Sagouine à la télévision
Après l'extraordinaire carrière 

à la scène que l'on sait, La Sa­
gouine va faire enfin son entrée 
à la télévision de Radio-Canada 
à compter du jeudi 8 janvier 
1976 à 22 heures et ce, durant 
16 semaines, soit jusqu’au 22 
avril. Personnifiée par sa seule 
et unique interprète, Viola Lé­
ger, qui, jusqu’à maintenant, 
n'a jamais joué d’autre rôle en 
public, cette série télévisée de­
vrait intéresser un très vaste 
auditoire.

Parlant de son expérience à 
la télévision, Viola Léger pour­
suit: «Je suis très heureuse que 
La Sagouine passe à la télévi­
sion et si elle devait terminer 
sa carrière au petit écran, j'en 
serais très contente. Imaginez, 
on a bouclé la boucle, née à la 
radio... morte à la télévision. 
Monter La Sagouine ça été six 
mois de travail intense, du 15 
mars au 9 septembre 1975. Les 
dix premières semaines ont été 
pour moi une grande douleur.

C'était difficile pour moi de 
transposer le rôle à la télévi­
sion. Plus intimiste. Avec des 
expressions, des gestes, des 
tics plus réduits. On voulait que 
je rende l'intégrité du person­
nage. Il a fallu que le réalisa­
teur Jean-Paul Fugère me pren­
ne en main. J'étais bien dispo­
sée. Je voulais tellement répon­
dre à ce qu'il attendait de moi. 
Ca m'a fascinée de le faire. Les 
quatre derniers mois ont été une 
joie. Merveilleux. Extraordinai­
res. Chapeau à Jean-Paul Fu­
gère! A Geneviève Houle, son 
assistante! A toute l’équipe! J'ai 
joué La Sagouine 500 fois mais 
je ne l'avais jamais encore vue 
quand je l'ai découverte au vi- 
slonnement. Ca été un choc. Un 
choc heureux. Mais j’ai en mê­
me temps réalisé tout à coup 
que je n'étais qu'une pointe de 
l’étoile. Que 45 personnes ont

travaillé avec moi pour faire 
vivre La Sagouine au petit écran. 
Que je n'étais donc qu'un qua­
rante-cinquième de l'étoile. Et je 
l'ai aimée. Et je l'aime. Elle sym­
bolise le gros bon sens. Elle 
ressemble à tous ceux qui ont 
un gros bon sens. Et ils sont 
très nombreux. Elle rejoint l'uni­
versel. Je suis contente de jouer 
pour le grand public, pour le 
peuple. Après avoir appris à une 
vieille dame de l’Ile-du-Prince- 
Edouard que La Sagouine allait 
revivre à la télévision, après 
quelques secondes d'hésitation, 
cette dame m'a répondu candi­
dement: «Même s’il me faut 
manquer le bingo, je regarderai 
La Sagouine.» Et moi je lui sou­
haitai de pouvoir faire les deux. 
A la veille de la première télé­
visée, j'ai peur... mais j'ai hâ­
te...»

Propos recueillis par
Jacques Dupire

Viola Léger dans «La Sagouine
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Jeunesse

semaine du 27

Vers la nouvelle année 
en beauté

Le samedi 27 décembre à 
18 h 40, une production ukrai­
nienne intitulée L'Arbre de 
Noël prendra l'affiche. Ce film 
met en scène un jeune garçon 
égaré dans la forêt, la veille de 
Noël. Il y fera la rencontre d'un 
étranger, le maître de la forêt et 
sera recueilli par des loups, qui 
deviendront ses éclaireurs.

Le lendemain, lundi 28 dé­
cembre, à 18 h 40, une féerie 
de Noël sans paroles, sur fond 
sonore et musical, sera présen­
tée aux petits. Globules de cris­
tal décrit les réactions d'un jeu­
ne garçon devant un immense 
sapin de Noël, garni de mille 
cadeaux et de boules brillantes. 
Ce court métrage d'origine rou­
maine a été réalisé par Gheor- 
ghe Nagy, sur une musique de 
Paul Urmuzescu.

Le mardi 30 décembre à 11 
h 30, Mini-Fée nous revient dans 
un épisode intitulé Le Gâteau 
du Nouvel An. Par l’entremise 
de son père au pays magique, 
celle-ci nous convie à une cé­
rémonie propre au Japon, où on 
prépare un gâteau tout spécia­
lement pour le premier de l'an.

Le jeudi 1er janvier à 12 h 30, 
Don Quichotte de la Manche en­
fourchera sa Rossinante, s'élan­
cera sur les chemins de la gloi­
re et protégera les opprimés 
dans un long métrage réalisé 
par le cinéaste anglais Alvin 
Backoff. Don Quichotte met en 
vedette Rex Harrison, Frank 
Finley et Rosemary Leach.

Suivra Parade, de Jacques Ta­
ti, à 14 h 30. Les téléspecta­
teurs seront heureux de retrou­
ver ce grand comédien sur une 
piste de cirque, où il nous pré­
sente diverses attractions et 
exécute lui-même quelques nu­
méros de mime. La distribution 
de Parade comprend Pia Colom­
bo, Pierre Bramma et Les Sippo- 
lo.

A 18 heures, une production ca­
nadienne intitulée Le Noël de Ma­
rie-Rose nous permettra de vi­
vre un Noël dans la vie d'une 
fillette. Celle-ci, passionnée de 
la danse à claquettes, décide de 
se présenter aux auditions or­
ganisées en vue d'un spectacle 
des Fêtes qui aura lieu à son

école. Ce court métrage de 
trente minutes comporte certai­
nes séquences de film d'anima­
tion qui traduisent les rêves 
dansants de l'héroïne, dont le 
rôle est joué par la toute jeune 
comédienne Maryrose Coleman. 
Le Noël de Mario-Rose a été 
produit par la société Nelva, 
pour le compte du réseau an­
glais de Radio-Canada.

Le lendemain de la veille, 
vendredi 2 janvier à 12 heures 
30, afin de permettre aux pa­
rents de bien digérer une se­
maine de festivités, les plus 
jeunes sont invités à voir Salut 
Cendrillon, parodie moderne du 
conte du même nom. Cette pro­
duction de 60 minutes met en 
scène les marionnettes de Jim 
Henson.

En début de soirée, soit à 18 
h 00, le Conte de Noël de Co- 
largol invite les amateurs de 
théâtre de marionnettes à vi­
vre Noël de digne façon. Ce 
film d'animation français pré­
sente des marionnettes en pe­
luche.

Pour les oiseaux du matin, 
ceux qui se lèvent à 9 heures, 
même pendant les vacances, la 
télévision a pensé leur présen­
ter des films d’animation en 
remplacement des émissions é- 
ducatives.

Du lundi 29 décembre au ven­
dredi 2 janvier à 9 heures 15, 
place à Docteur Dolittle, Cha- 
peronnette à Pois et Saturnin le 
petit canard.

Les lundi 29 décembre et mer­
credi 31 décembre, de même 
que le vendredi 2 janvier à 9 
h 15, le Docteur Dolittle nous 
revient dans trois dessins ani­
més inspirés des écrits de Hugh 
Lofting. Ce vétérinaire en haut- 
de-forme dispose du pouvoir de 
communiquer avec les animaux, 
ce pourquoi il est sollicité aux 
quatre coins du monde, afin de 
leur venir en aide.

Le Docteur Dolittle sillonne 
les mers, accompagné de Tho­
mas, son jeune protégé; de Chi­
chi le singe, de Jappe-Jappe le 
chien ainsi que des chats sia­
mois surnommés Vice et Versa. 
On entendra aussi les sauterel­
les musiciennes. A chaque fois 
qu'on ouvre la mallette où elles 
sont enfermées surgit de la mu­
sique rock, interprétée par le

groupe The Grasshoppers.
Dans la version française de 

cette série télévisée, réalisée 
par Synchro-Québec, Edgar Frui­
tier prête sa voix au brillant 
vétérinaire.

Chaperonnette à pois nous 
reviendra dans deux épisodes 
diffusés le mardi 30 décembre 
et le jeudi 1er janvier à 9 h 15. 
Saturnin le petit canard sera de 
la fête, le matin du premier de

Rex Harrison

Tan, entre 9 h 15 et 10 h 00.
Pour Bobino à 16 heures et son 

espiègle compagne le premier 
jour de l’année ne passera pas 
sans qu'ils y pensent un jeu. Bo- 
binette fera mieux en composant 
une chanson inspirée de Tan­
née olympique et dédiée au 
maire Jean Drapeau.

Jacques Tati

_ y.
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Variétés

Bye Bye 75
mercredi 31, 23 h 00

Tout va très bien:
L’éclat de rire de l'année

Ne vous attendez pas à con­
naître le contenu de Bye Bye 75 
en lisant ces lignes. Cette" an­
née encore, comme pour les 
années passées, la consigne est 
très stricte. Il ne faut absolu­
ment pas laisser filtrer à l'exté­
rieur le moindre indice révéla­
teur sur cette revue qui s'inti­
tulera cette année: Tout va très 
bien.

Cependant, n'écoutant que 
mon courage et ma rédactrice 
en chef, j'ai fouiné longtemps 
dans les couloirs de Radio-Ca­
nada; j’ai lorgné du côté des 
salles de répétitions; je me suis 
mesuré à des secrétaires insou- 
doyables; je me suis même fau­
filé près du repaire du réalisa­
teur Richard Martin; j'ai fait au­
tant de «zyeux» doux qu’il m’é­
tait possible d’en faire et... pour 
démontrer que le travail achar­
né est toujours récompensé... 
J'ai réussi à glaner quelques in­
formations qui vous mettront sû­
rement l'eau à la bouche.

Tout d'abord, la formule reste 
sensiblement la même que par 
les années précédentes. On se 
promet de bien vous amuser 
avec un flot ininterrompu de 
sketches, de gags, d'imitations 
et de chansons tout en écor­

Sol

chant le plus possible les per­
sonnalités du monde politique 
ou artistique qui ont fait la man­
chette cette année et qui ont 
fait de 75 ce qu'elle a été.

C’est Marc Favreau ou le 
clown Sol, pour les intimes, qui 
a écrit la totalité des textes 
pour cette émission spéciale et 
qui fera les liens entre chacun 
des numéros.

Avec la perspicacité et l'hu­
mour qu'on lui connait, çà ris­
que d'être très drôle et très mé­
chant...

Je connais l'existence d'au 
moins cinq sketches qui seront 
à l’affiche de ce spécial du Jour 
de l'An.

La grande débarque ou l’his­
toire de la langue au Québec 
depuis Jacques Cartier jusqu'à 
nos jours.

Mission milliard possible ou 
le grand rêve d’un maire. Un 
tour d'horizon de la situation 
olympique à quelques mois des 
Jeux.

Soeur Verte ou des recettes 
pratiques pour apprêter la lan­
gue avariée et la crème orga­
nisée.

Le Square ou la grande aven­
ture de chefs syndicaux en chô­
mage et leurs efforts dans le 
but de syndicaliser les loisirs.

La minute de vérité ou le sou­
venir nostalgique de la belle

époque.
Contrairement aux années 

précédentes, la distribution se­
ra différente dans chacun des 
sketches.

Le réalisateur Richard Martin 
n'a pas ménagé ses efforts pour 
aller chercher une pléiade d'ar­
tistes des plus connus: Pascal 
Rollin, Benoit Girard, Catherine 
Bégin, Jean Coutu, Jacques Fa- 
mery, Françoise Lemieux, Loui­
se Latraverse, Gaétan Labrèche, 
Elisabeth Chouvalidzé, Roger Le- 
bel, Réjean Lefrançois, Roger 
Garand, Aimé Major, Roger Mi­
chael, Diane Arcand, Jacques 
Zouvi, Francine Grimaldi, Muriel 
Millard, Micheline Gérin, Yvon 
Dufour, Louise Marleau, Richard 
Niquette, Sol, Ovila Légaré, Ju­
liette Huot, Marie Josée Taille- 
fer, Pascale Guilbault, Margot 
Campbell, Ghislain Tremblay, 
Claude Leclerc, Christine Char- 
bonneau, France Castel, Alpha 
Boucher, Véronique Béliveau, 
Renée Claude, Renée Martel, 
Jacques Boulanger, Thérèse Mo- 
range, Michel Louvain, André 
Gagnon, Denis Drouin, Serge 
Laprade, Chrystine Chartrand, 
Jacques Tourangeau, Paul-André 
Marcotte, Ronald Faucher, Pier­
re Dupuis, Robert Lavoie, Chan­
tal Aubré, Sylvie Heppel, Thérè­
se Pinsonneault, Charles Beau- 
champs, Anne-Marie Ducharme,

u mOs

«. v - -aBfrj
mmâ

Michel Fizzano, Jean Houle et 
Béatrice, Paola et Federico Ca- 
copardo. Ouf...

Le réalisateur Richard Martin, 
son assistante Maude Martin, le 
compositeur et chef d’orches­
tre Yvan Landry, le décorateur 
Camille Prudhomme, le choré­
graphe Michel Martin, le maquil­
leur Jacques Rivest, le directeur 
technique Claude Gauthier, la 
costumière Francine Boizard et 
l’assistant à la réalisation Edou­
ard Kurtness ont mis beaucoup 
d'efforts et d’ardeur à préparer 
et réaliser Bye Bye 75.

C’est donc un rendez-vous à 
ne pas manquer, le mercredi 31 
décembre à 23 heures à la chaî­
ne française de Radio-Canada. 
Et pour ceux qui ne seraient pas 
en état de regarder Bye Bye 
le 31, une reprise est prévue le 
jeudi 1er janvier à 21 h 30.

Bonne année...
Jean Laporte
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Femme d'aujourd'hui
semaine du 29

Femme d'aujourd’hui 
chevauche 1975 à 1976

Le lundi 29 décembre Femme 
d'aujourd'hui sera presque entiè­
rement consacrée à Clara Mal­
raux, écrivain et femme de l'é­
crivain André Malraux.

Avant de nous présenter Cla­
ra Malraux, Aline Desjardins 
causera un moment avec celle 
qui l’interviewe: Micheline Cor- 
nelier, une Amérindienne d'ici 
qui s'est prise d'admiration et 
d'affection pour Clara Malraux 
chez qui elle a résidé en Fran­
ce et qui est devenue sa meil­
leure amie, ce qui lui permet de 
la tutoyer alors qu'André Mal­
raux ne tutoie pas sa femme, 
comme les téléspectateurs s’en 
rendront compte au cours de 
l'émission.

Micheline Cornelier cause 
donc avec Clara Malraux, com­
me avec une amie intime. Elle 
lui pose des questions sur son 
enfance, son éducation, ses 
idées sur la littérature, l'art et 
la religion, sur la situation de 
la femme, etc. Clara Malraux, 
maintenant âgée de 77 ans, se 
raconte le plus simplement du 
monde comme si elle était seu­
le avec son amie Micheline. Elle 
nous apprend que née en Alle­
magne et juive d’origine par sur­
croit, elle n’a pas eu la vie fa­
cile durant la dernière guerre. 
Mais, courageusement, au lieu 
de fuir, elle a préféré faire par­
tie de la Résistance au risque 
de sa vie et de celle de sa fille 
qu'elle adore. Clara Malraux 
nous dit également qu’elle s'est 
mise à écrire contre le gré de 
son mari qui considérait ce droit 
comme «une atteinte à leur a- 
mour». Ce qui n'a pas empêché 
Clara de publier de nombreux 
ouvrages dont les quatre tomes 
de ses mémoires déjà parus 
sous le titre général le Bruit de 
nos pas.

Cette émission est une réa­
lisation de Jeannette Tardif.

La dernière émission de 
Femme d'aujourd'hui de l'année 
1975 aura lieu le mercredi 31 
décembre à 13 h 35 à la télé­
vision de Radio-Canada.

Elle comportera deux sujets 
dont le premier a pour thème: 
Et si on parlait des uns des au­
tres. Dans un premier temps, on

tentera de savoir comment se 
définissent les femmes d’au­
jourd'hui et ce qu'elles pensent 
de la réaction des hommes vis- 
à-vis l’évolution accélérée qu'el­
les vivent.

Quatre femmes d'âge et de 
condition variés répondront aux 
questions de France Nadeau. En 
second lieu, le réputé cinéaste 
Sergio Leone répondra à son 
tour à des questions similaires 
de l’animatrice. Les quatre fem­
mes québécoises sont: Monique 
Leblanc, de Laval, divorcée et 
mère de deux enfants: Marie- 
Thérèse Ribeyron, journaliste 
montréalaise et célibataire; Rita 
Nantel, de Shawinigan, mariée, 
mère de trois enfants; et, fina­
lement, Marie Doutre, de Pierre- 
fonds, mère d'un fils, divorcée, 
secrétaire d'exécutif.

Autour d’une table ronde ani­
mée fusent questions et répon­
ses franches, directes, variées, 
révélatrices. «Avec l'apparition 
des contraceptifs, les femmes 
ont changé et pas les hommes... 
«Qu'est-ce qu'on attend d'un 
homme?» «C'est simple. Qu'il 
soit franc. Honnête. Qu’il soit 
lui-même. Une personne vraie. 
Qui peut rire. Qui peut pleu­
rer...» «Peut-on trouver facile­
ment l'homme Idéal?» «Non.» 
L’une des quatre participantes 
cependant avoue dans un souri­
re l’avoir trouvé.

Sergio Leone
Suit une brève entrevue de 

Sergio Leone, le réalisateur de 
Quelques dollars de plus, Il é- 
tait une fois dans l'Ouest, Le 
Bon, la brûte et le truand... «On 
vous a accusé d’être mysogi- 
ne?» «Non. J'aime beaucoup les 
femmes. Elles jouent un grand 
rôle dans la vie d'aujourd’hui... 
Il y a pour elles un mouvement 
de libération totale. Je voudrais 
quelles aillent encore plus loin. 
Qu'elles prennent plus de ris­
ques. Qu'elles croient plus en 
elles... L’homme accepte bien 
la libération de la femme. Je 
suis marié depuis 15 ans. J’ai 
trois fils. Je ne sais pas vérita­
blement ce qu’est l'amour. Je 
sais ce qu'est l’affection, la con­
fiance, l'amitié. Je crois en la 
liberté dans le couple... Je suis 
heureux de revoir ma femme a- 
près une absence... C'est peut-

être l’amour. Je ne sais pas...»

L’art capillaire africain
La deuxième et dernière par­

tie de l’émission est consacrée 
à l'art capillaire africain. Clém- 
clém Boevi Lawson, 22 ans, est 
étudiant à l'Ecole des Beaux-Arts 
à Paris. Il a fait une recherche 
intensive sur l'art capillaire des 
femmes du Togo et du Daho­
mey. Quand les Africaines se 
coiffent, elles illustrent des cho­
ses «qui ne se disent qu'entre 
femmes.» Elles s’initient d’ail­
leurs très jeunes à cet art et 
réalisent des coiffures fort com­
plexes.

L’animatrice Nicole Rainville 
a d'abord confié sa chevelure à 
Boevi Lawson qui a par la suite 
répondu à ses questions.

Animatrice: Aline Desjardins; 
script-assistante: Hélène Lapor­
te; réalisation: Yves Dumoulin.

Entrevue de Gisèle Halimi
La première émission de Fem­

me d'aujourd'hui de l'année 1976 
sera télédiffusée exceptionnel­
lement à 13 h 30 le vendredi 2 
janvier et présentera une en­
trevue exclusive faite par Aline 
Desjardins, à Paris, avec l’émi­
nente personnalité féminine Gi­
sèle Halimi, avocate, féministe 
et auteur de réputation interna­
tionale. L’émission se terminera 
par les commentaires de Me 
Christiane Béland, avocate au 
criminel, sur deux ouvrages 
marquants de l'invitée: La Cau­
se de la femme et Le Procès de 
Burgos.

En France, c'est avec Le Ma­
nifeste des 343 puis avec le 
groupe Choisir qu’elle crée aux 
côtés de Jean Rostand, Simone 
de Beauvoir, Christiane Roche- 
fort et Delphine Seyrig que Gi­
sèle Halimi est publiquement 
identifiée à la cause des fem­
mes. Elle devient même un lea­
der. Ses plaidoiries au célèbre 
procès de Boligny, le caractère 
politique et public qu’elle réus­
sit à lui donner font de sa vic­
toire le premier véritable jalon 
de la lutte qui mènera à la nou­
velle loi sur l’avortement en 
France.

Recherches: France L’Abbé; 
réalisation: Lucille Baril-Paradis.

Variétés

Vedettes en direct
mardi 30, 20 h 30

André Dassary

André Dassary sera l'artiste 
invité de Vedettes en direct, le 
mardi 30 décembre à 20 h 30. 
C'est M. Bravard, directeur des 
Gaietés Lyriques de Paris qui 
lui donna sa première chance. 
Il le fit engager avec l'orches­
tre de Ray Ventura. Par la suite 
il fit beaucoup de cabaret et de 
music-hall pour se retrouver 
grande vedette d’opérette qui 
faisait courir le Tout Paris: 
L'auberge qui chante, Valse de 
France... etc.

A Vedettes en direct, André 
Dassary chantera Cet anneau 
d'or; Mon Dieu; Les cloches 
des Pyrénées; Ramuncho; Ma 
femme, mon amour, ma vie; Les 
plus beaux yeux du monde; Fer­
me tes lolls yeux et Prière pour 
Noël. Cette émission est réali­
sée par Aurèle Lacoste, assisté 
de Gisèle Légaré. L'orchestre 
est dirigé par Léon Bernier et 
les décors sont signés Franci­
ne Dion.

André Dassary
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Je chante pour...
mercredi 31, 21 h 30

Un film-vérité 
sur Gilles Vigneault

Produit par l'ONF, Je chante 
pour... qui sera télévisé le mer­
credi 31 décembre à 21 h 30, 
nous montre Gilles Vigneault 
en spectacle.

Devant la foule, l’ancien pro­
fesseur d'algèbre est transfigu­
ré; il communique d’une façon 
très intense avec les gens qui 
sont venus le voir et l’entendre. 
Vigneault parle et chante et il 
réflète bien la vie de chacun 
des gens qu'il côtoie. Ce film- 
vérité nous dépeint l’artiste, le 
poète, le philosophe, le racon­
teur et le témoin de son époque 
qui se cachent derrière ce sym­
pathique bonhomme bien de 
chez nous.

Ce film, réalisé par John Howe 
a été tourné lors d'un spectacle 
que donnait Gilles au Patriote 
de Ste-Agathe. Je chante pour... 
est un film-vérité sur notre chan­
tre national. C’est un portrait vi­
vant et dessiné avec chaleur. 
Gilles Vigneault nous livre ses 
pensées les plus secrètes, les 
plus vraies.

Le mardi 30 décembre à 21 h 
30, la télévision de Radio-Cana­
da présentera une rétrospecti­
ve des principaux événements 
qui ont fait les manchettes du­
rant l'année qui se termine. Cet­
te réalisation de Michel Lebel 
s’intitulera La revue de l'année.

Animation et narration: Nor­
mand Harvey et Gaétan Barret­
te. Texte et recherche: Egide 
Leblanc.

Gilles Vigneault

Rencontres Propos et confidences
mardi 30, 22 h 50 mardi 30, 23 h 20

Une vie consacrée à la 
rééducation des 
handicapés moteur

«Automne 1945: la guerre 
pour tous n’est pas finie. Dans 
la salle d'un hôpital, à 32 km de 
Montréal, des hommes blessés, 
mais qui sont condamnés à la 
paralysie. La guerre pour eux 
ne se terminera-t-elle jamais?»

Alors, avec l'aide d'un jeune 
médecin, le docteur Gingras, ils 
vont se battre. Pour revivre. Et 
le docteur Gingras sait dès lors 
à quoi il va consacrer sa vie: 
la rééducation des paralytiques, 
paraplégiques, poliomyélitiques, 
de tous les handicapés moteur 
que leur maladie semble con­
damner à une vie en marge.

L'aventure du docteur Gin­
gras, c'est le combat pour la 
survie de milliers d'hommes. Il 
dirige le sauvetage de 10,000 
Marocains paralysés pour avoir 
absorbé de l'huile frelatée. Il 
expérimente de nouveaux pro­
cédés, notamment le bras myo- 
électrique pour les victimes de 
la thalidomide, il crée au Viet­
nam des centres de réadapta­
tion pour les populations civi­
les.

Il devient ainsi, à travers le 
monde, le symbole de la réadap­
tation. Aujourd'hui, lauréat du 
Prix Lasker pour services au­
près des handicapés, il occupe 
la chaire de médecine physique 
et de réadaptation à la faculté 
de médecine de l’Université de 
Montréal et dirige l’Ecole de 
Réadaptation qu'il a fondée à la 
même université. Et il raconte. 
Et l’on découvre un homme ex­
emplaire, la vie passionnante 
d'un homme qui n’a jamais ab­
diqué devant la maladie».

Ainsi se lit le texte de pré­
sentation du best seller Com­
bats pour la survie du docteur 
Gustave Gingras, paru en 1975 
dans la célèbre collection VECU 
(Piaf, Papillon, Martin Gray) 
chez Robert Laffont.

Le docteur Gustave Gingras 
sera l'invité de Wilfrid Lemoine 
à l'émission Rencontres, le mar­
di 30 décembre à 22 h 50 à 
la télévision de Radio-Canada. 
Une réalisation de Raymond 
Beaugrand-Champagne.

Un artiste chevronné

Succédant à Mary Marquet, 
c’est le comédien et animateur 
québécois Paul Dupuis qui sera 
l’invité de l’émission Propos et 
confidences à la télévision de 
Radio-Canada. En effet, à comp­
ter du mardi 30 décembre 1975 
à 23 h 20 et jusqu'au mardi 10 
février inclusivement, (à 23 h 
30) soit durant sept semaines 
consécutives, Paul Dupuis évo­
quera à son tour de nombreux 
souvenirs, souvent cuisants, de 
sa longue carrière.

Paul Dupuis est né à Mont­
réal en 1916 et a fait ses étu­
des classiques au collège Saint- 
Laurent.

Le Père Emile Legault l'initie 
au théâtre chez Les Compa­
gnons avec lesquels il joue les 
classiques: Le Misanthrope, Bri- 
tannicus, Athalie, Les Femmes 
savantes.

En 1937, il devient annonceur 
au réseau français de Radio- 
Canada. Quatre ans plus tard, 
devenu réalisateur, il réalise 
pendant quelque temps le radio- 
roman Un Homme et son péché.

Il part pour l’Europe, en 1942, 
comme correspondant de guer­
re de la Société. Durant son sé­
jour outre-mer, il effectue de 
nombreux reportages à bord des 
navires de guerre canadiens

Paul Dupuis

puis dans différentes villes de 
France dont Paris. Il produit Sur 
le qui-vive et Jean-Baptiste s'en 
va-t-en guerre.

En 1945, il quitte Radio-Cana­
da pour se tourner vers le ciné­
ma. En Angleterre, la firme Ar­
thur Rank l'engage pour une pé­
riode de cinq ans. Après le tour­
nage de Yellow Canary, il ob­
tient son premier rôle impor­
tant dans Johnny Frenchman 
dont il joue le rôle-titre aux cô­
tés de la grande comédienne 
Françoise Rosay. Viennent en­
suite: The Laughing Lady, The 
White Unicom, Against the 
Wind. Sa carrière cinématogra­
phique se poursuit avec grand 
succès jusqu'en 1951.

De 1956 à 1963, les téléspec­
tateurs peuvent l’identifier au 
bouillant pamphlétaire Arthur 
Buies dans Les Belles histoires, 
téléroman de Claude-Henri Gri­
gnon à la télévision de Radio- 
Canada.

Durant plusieurs années, à 
compter de 1957, Paul Dupuis 
est le narrateur fort apprécié 
des textes d'Une demi-heure 
avec... à la radio d’état...

Pour en savoir davantage sur 
Paul Dupuis, il faut regarder 
Propos et confidences, une réa­
lisation de Jean Faucher.
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Document Dans nos studios

A la recherche du Nil La P’tite patrie
début le mardi 30, 23 h 50

Un défi à l'échelle 
de l'Afrique

Le rêve de l'explorateur, c'est 
le premier de six épisodes d'une 
série historique intitulée A la 
recherche du Nil, que les télé­
spectateurs de la chaîne fran­
çaise de Radio-Canada pourront 
voir à compter du 30 décembre 
à 23 h 50.

Depuis l'historien grec Héro­
dote jusqu’au siècle dernier, le 
Nil, le fleuve le plus long du 
monde, a caché sa source à un 
grand nombre d'explorateurs 
fascinés par cet immense cours 
d'eau coulant sur une distance 
de 4,200 milles dont 1,000 sans 
l'apport de la moindre goutte 
d'eau et couvrant tout le con­
tinent africain.

Vers 1850, six hommes mus 
par l'espoir d'entrer dans la pos­
térité, ont décidé de percer le 
mystère de ce grand fleuve afri­
cain.

Le premier, John Hanning 
Speke (John Quentin), corres­
pondait exactement au prototy­
pe du gentleman vivant sous le 
règne vitorien. Officier intrépi­
de, il s'était taillé une belle ré­
putation en Inde. Son collabo­
rateur, James Grant (Ian McCul­
loch), était lui aussi militaire 
et étudiait la biologie en dilet­
tante.

Le docteur David Livingstone 
(Michael Gough), partagé entre 
des ambitions de missionnaire 
et d'explorateur, a consacré 
toute sa vie à la recherche de 
l’origine du Nil.

Le journaliste américain Hen­
ry Morton Stanley (Keith Buck- 
ley) a préféré abandonner l'ex­
ploration pour se lancer à la re­
cherche du docteur Livingstone, 
perdu dans la brousse de l'Afri­
que centrale. Il est l'auteur de 
la phrase désormais célèbre: 
«docteur Livingstone, je sup­
pose?».

Il y avait aussi Samuel Baker 
(Norman Rossington), explora­
teur riche et intrépide, qui a 
entraîné son épouse Florence 
(Catherine Schell) dans cette 
folle équipée.

Le plus fascinant de ces hom­
mes, Richard Burton (Kenneth 
Haig), possédait une expérience 
de vie peu commune. Ecrivain 
prolifique, il avait publié des

oeuvres sur la science militaire, 
le commerce, le génie, les prati­
ques sexuelles, les reptiles, 
l’ethnologie, l'esclavage, la mé­
decine et la science politique. 
Marginal, il détestait le confor­
misme hypocrite de la bourgeoi­
sie anglaise. Pour lui, le mystère 
du Nil constituait un défi au mê­
me titre que la Cité Interdite 
de la Mecque.

Cette coproduction des films 
Time-Life et la BBC recrée avec 
grande fidélité les événements 
pénibles que ces hommes ont 
dû traverser dans leur lutte im­
placable afin d'être élevés à la 
gloire.

Ce souci d'exactitude a été 
facilité par une masse de docu­
ments écrits par les explora­
teurs eux-mêmes. Grâce à eux, 
on a pu retracer avec précision 
les lieux d'Afrique centrale de­
meurés intacts depuis que les 
principaux acteurs de ces aven­
tures y ont mis le pied.

Au cours du premier épisode, 
Richard Burton, expulsé de l'Uni­
versité d'Oxford, décide de for­
cer l'entrée de la Mecque. A son 
retour au Caire, il découvre le 
Nil et décide d’en percer le 
mystère. Il sera appuyé dans 
son projet par la Royal Geogra­
phic Society de Londres qui lui 
confie la direction d'une mis­
sion d’exploration vers les sour­
ces du grand fleuve. Il s’adjoin­
dra sir John Hanning Speke.

De son côté, le docteur Li­
vingstone entreprend la traver­
sée du désert de Kalahari.

L'aventure du Nil a commencé.

Un mot de l’auteur 
de La Petite patrie

La Petite patrie, le populaire 
téléroman de Claude Jasmin, 
poursuit allègrement sa deuxiè­
me saison à la télévision de 
Radio-Canada. Voici l'argument 
de l'émission du dimanche 28 
décembre à 19 heures: Gertru­
de, exténuée, quitte la maison 
et se réfugie chez son amie 
Germaine. Edmond et les en­

fants sont inquiets. Rentrera-t- 
elle à la maison après sa fugue? 
On y retrouvera avec plaisir les 
principaux interprètes: Gertru­
de (Gisèle Schmidt); Edmond 
(Jacques Galipeau); Clément 
(Vincent Bilodeau); Lucie (Loui­
se Laparé); Murielle (Christia­
ne Pasquier); Marie-Paule (Loui­
se Rinfret); Paulette (Janine 
Fluet) ; Monsieur Marcotte (Ca­
mille Ducharme) et Germaine 
Deslauriers (Yolande Roy).

«Souvent des gens me demandent si Vincent Bilodeau, le 
jeune comédien, me ressemble un peu quand j'avais l’âge de 
Clément Germain en 1948!

«En faisant du ménage de paperasses, j'ai retrouvé une photo 
de cette année-là. Nous étions allés, collégiens du Grasset, vi­
siter un navire-école français au port de Montréal!

«Dans la morgue, il y a peut-être une des photos de Vincent 
Bilodeau — de profil et qui me ressemble vaguement! Ce se­
rait amusant pour les lecteurs, non?»

Claude J.

Vincent Bilodeau Claude Jasmin à 17 ans
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Cinéma

Ciné-club
dimanche 28, 22 h 50

«Les Gants blancs 
du diable»

Le dimanche 28 décembre à 
22 h 50, les téléspectateurs 
de la chaîne française de Radio- 
Canada pourront voir Les Gants 
blancs du Diable.

Présentée dans le cadre de 
Ciné-club, cette satire policière 
de Laslo Szabo met en vedette 
Bernadette Lafont, Yves Alfon­
so et Jean-Pierre Kalfon.

Dans un cabaret, un homme 
de main tue un barman. Aussi­
tôt, un député et ancien proprié­
taire de l'établissement deman­
de au commissaire d'étouffer 
l'affaire afin que cela ne lui nui­
se pas lors des élections pro­
chaines. Il se charge d'ailleurs 
de lui trouver un meurtrier qui, 
bien entendu, n’a rien à voir 
dans cette affaire... Cependant, 
le commissaire découvre que le 
député se livre au trafic d’hé­
roïne. Que l'homme de main a 
évité, à 15 ans, la prison grâce 
au député son patron.

Les Gants blancs du Diable 
est une oeuvre riche en trou­
vailles visuelles décrivant avec 
ironie le milieu des truands et 
de la politique. Szabo en fait 
une dénonciation originale par 
le biais de la satire. C'est un 
pot pourri assez inhabituel dans 
lequel les personnages sont ca­
ricaturés.

Bernadette Lafont refait son 
numéro de nymphomane de Une 
belle fille comme moi, le film 
de Truffaut. Un policier boud­
dhiste mène scrupuleusement 
son enquête ne s’interrompant 
que pour prêcher la bonne nou­
velle. Enfin, Jean-Pierre Kalfon 
joue les hommes du monde, 
phraseur, pour camoufler des 
actes répréhensibles.

Bernadette Lafont

Cinéma
mercredi 31, à minuit

Les Grands Films 
jeudi 1er, 20 h 00

Cinéma
vendredi 2, 22 h 50

«Le Petit Baigneur» «La Citadelle sous la mer» «Les Noces Rouges»
C’est le mercredi 31 décem­

bre à minuit que Radio-Canada 
présentera à ses téléspecta­
teurs l'excellent film de Robert 
Dhéry: Le Petit Baigneur, met­
tant en vedette Louis de Funès.

Dans un moment de colère, 
un constructeur de voiliers ren­
voie son ingénieur ignorant qu'il 
vient de remporter la coupe de 
San Remo à bord de son proto­
type «Le Petit Baigneur». Réali­
sant son erreur, il part rejoindre 
son ex-employé qui s'est réfu­
gié dans sa famille. Après une 
cascade d'aventures abracada­
brantes, tout finit par s'arran­
ger, mais il n'est pas pour au­
tant au bout de ses peines.

Robert Dhéry, après plusieurs 
années de travail comme met­
teur en scène, auteur et comé­
dien, a trouvé son style propre 
dans une certaine forme de co­
mique. Le «nonsense» à l'amé­
ricaine s'y trouve adapté «à la 
française»; les gags y perdent 
en rigueur ce qu'ils gagnent en 
gentillesse.

Pour Le Petit Baigneur, Robert 
Dhéry a réuni autour de lui sa 
femme Colette Brosset, Louis 
de Funès et Andréa Parisy. 
C’est une comédie fertile en 
gags qui a pour but unique de 
divertir un large public, non à 
l'aide de psychologie ou de 
mots d'auteur, mais à l'aide d'u­
ne série d’inventions gestuelles 
où l'homme est sans arrêt en 
butte aux objets.

Robert Dhéry a fait ici un 
travail consciencieux, habile et 
d’un rythme qui ne se dément 
pas. En tant qu'acteur. il s'est 
modestement effacé derrière 
Louis de Funès, dont les jeux 
d'expression rageurs, toujours à 
la limite de l'explosion hystéri­
que, trouvent ici un parfait em­
ploi. Louis de Funès y est à l'ai­
se, et fournit une performance 
digne de la série des Gendar­
mes, de La Grande Vadrouille et 
de La Belle américaine, le pre­
mier succès cinématographique 
de Robert Dhéry.

L'action se passe en Améri­
que en 2053. L’Amiral Matthews 
a reçu l'ordre du Président de 
la République de reprendre ses 
activités à Pacifia, la citadelle 
sous la mer.

Voilà rapidement le sujet du 
long métrage présenté aux 
Grands Films le jeudi 1er jan­
vier à 20 heures.

La Citadelle sous la mer met 
en vedette Stuart Whitman, Burr 
de Benning, Robert Wagner, Ro­
bert Colbert et Rosemary For­
syth.

A Pacifia, l'Amiral Matthews 
coordonne le transfert des ré­
serves d’or de l'Amérique. En 
même temps un complot se tra­
me pour voler l'or. Par ailleurs, 
on annonce l'apparition d'une 
immense météorite qui se diri­
ge vers la terre et dont le point 
d'impact semble devoir être la 
base sous-marine.

La Citadelle sous la mer est 
une autre réalisation de scien­
ce-fiction de Irwin Allen. Il est 
un spécialiste des grands spec­
tacles de nature, des aventures 
sensationnelles en terres loin­
taines et des super-productions 
à distribution de choc. Ici, les 
trucages sont assez soignés et 
la technique est fort à point. 
Les comédiens dont la réputa­
tion n'est plus à faire, réussis­
sent à se tirer d'affaire au mi­
lieu d’un tel étalage technique. 
Peut-être un peu moins original 
que les romans d’Fluxley et d’Or- 
well, La Citadelle sous la mer 
demeure un drame de science- 
fiction réalisé avec maîtrise. Il 
se situe dans la lignée du Mon­
de Perdu, d'après le roman de 
Conan Doyle et de Cinq semai­
nes en ballon, d'après Jules Ver­
ne, deux autres films de Allen.

La Citadelle sous la mer

Le vendredi 2 janvier à 22 h 
50, Radio-Canada présentera le 
drame de Claude Chabrol: Les 
Noces Rouges. Les interprètes 
en sont: Stéphane Audran, Mi­
chel Piccoli et Claude Piéplu.

Un homme marié (Pierre) a 
pour maîtresse la femme (Lu­
cienne) de son ami le maire de 
la ville (Paul). Mathématique­
ment, il y a des personnages de 
trop dans cette histoire. Flaras- 
sé de sa femme dépressive, 
Pierre décide de l'empoisonner. 
Plus tard Paul découvre la liai­
son de sa femme et décide de 
faire chanter Pierre. Les amants 
mettent au point un plan pour 
assassiner Paul.

Chabrol a trouvé dans un fait 
divers récent matière à exercer 
sa verve critique anti-bourgeoi­
se en même temps que son 
goût pour l'intrigue policière à 
résonnance psychologique. Il 
renoue ainsi avec la veine de 
La Femme infidèle et de Juste 
avant la nuit dans un style ri­
goureusement contrôlé où la 
passion sauvage alterne avec le 
calme apparent pour créer une 
passion peu commune.

Claude Chabrol, se complait 
dans la peinture d’êtres veules 
et négatifs et depuis quelques 
années ses films témoignent de 
ce goût pour les personnages 
misérables. Qu'on se rappelle 
Le Boucher, et Que la bête meu­
re en 1970, ou plus près encore 
La Décade prodigieuse en 1972, 
dans lequel Chabrol a créé une 
atmosphère de trouble.

Pour les amateurs de Chabrol, 
signalons qu'un autre de ses 
films, La Rupture avec Stéphane 
Audran, Michel Bouquet et Jean- 
Pierre Cassel sera à l'affiche de 
Ciné-nuit le samedi 3 janvier.

Les Noces Rouges
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Semaine du 27 décembre au 2 janvier (sous réserve de modlflcetlons) • émissions en noir et blenc

samedi 27 décembre dimanche 28 décembre

8h55 OUVERTURE ET HORAIRE 
9h00 SÉSAME

Théâtre de marionnettes, avec 
Croque-Croque le Monstre, Hubert. 
Ernest et Biaise.

9h30 ROQUET, BELLES OREILLES 
lOhOO VERS L’AVENTURE 

• Le Trésor».
10h30 FIFI BRINDACIER

Avec Inger Nilsson. Maria Pers- 
son et Par Sundberg. «Fifi et les 
pirates» (4e de 4). 

llhOO GASPARD ET LES FANTÔMES
Dessins animés. Aventures du 
chien Gaspard face aux spectres 
des fantômes qui hantent la terre. 
-Le Spectre chantant». Les jeu­
nes reporters reçoivent un coup 
de téléphone anonyme. Ils se 
rendent tous dans un vieux châ­
teau ou ils rencontrent Franken­
stein NI. Ce monstre désire é- 
changer sa voix contre celle du 
jeune chanteur Daniel Pinson- 
neault.

11h30 GÉNIES EN HERBE
Jeu questionnaire entre le Col­
lège des Eudistes et l’école po­
lyvalente Georges-Vanler. Anima­
teur: Marc Filion. Juge: Claire 
Bissonnette. Réal.: Louise Collet­
te. Coord.: Olivier Caron.

12h00 SPORTHÈOUE
-Football américain». Faits sail­
lants des parties qui ont été dis­
putées au cours de la semaine 
précédente. Commentateur: Ray­
mond Lebrun. Texte: Jean Séguin. 
Réal.: Julien Dion.

13h00 FOOTBALL AMÉRICAIN
Une des quatre demi-finales de 
la Ligue nationale de football. 
Commentateur: Raymond Lebrun. 
Analyste: Jean Séguin. Réal.: Ju­
lien Dion.

16h00 LES HÉROS DU SAMEDI
• La Princesse et l'amour», comé­
die musicale sur patins à roulet­
tes, dont le directeur est Claude 
Montagne, président de la Fédé­
ration québécoise et canadienne 
de patins à roulettes. Narrateur: 
Pierre Dufault. Réal.-. Henri Pari­
zeau.

17h00 BAGATELLE
Dessins animés. «Grangallo et 
Petitro». -Bugs Bunny». -Le Petit 
Cabri». «Barbapapa». «Les Aven­
tures du chien Rex». -Pouf et Rl- 
qui». -Les Merveilleuses Histoi­
res du professeur Kltzel».

18h00 DÉCLIC
-Marches». Les marches, ce sont 
les escaliers, mais aussi les é- 
chelles, accessoires particulière­
ment utiles pour la mise sur pied 
de sketches humoristiques. Sur 
le plan graphique, les marches 
permettent d'intéressantes étu­
des de la perspective et du trom- 
pe-l'oeil...

18h30 TÉLÉJOURNAL 
18h35 NOUVELLES DU SPORT 
18h40 L'ARBRE DE NOËL

Conte de Noël ukrainien. La veil­
le de Noël, un fermier doit ven­
dre à un étranger, par nécessité, 
l'arbre de Noël promis à son 
fils. En faisant la livraison, l'en­
fant s'égare dans la forêt. Il est 
recueilli par l'étranger, maître 
de la forêt, et par les loups, ses 
éclaireurs. Réal.: George Men- 
deluk (Ukr.)

19h00 USE LIB
Animatrice: Lise Payette. Recher­
ches: Lise Payette, Louise Jas­
min et Diane Richer. Chef d'or­
chestre: Cyrille Beaulieu. Invités: 
Clémence Desrochers, Yvon Des­
champs et Jacques Fauteux. Réal 
Raymonde Boucher.

20h00 LA SOIRÉE DU HOCKEY
Directement du Forum de Mont­
réal, les North Stars du Minne­
sota visitent les Canadiens de 
Montréal. Commentateurs: René 
Lecavaller, Richard Garneau et 
Lionel Duval. Analyste: Gilles 
Tremblay. Réal.: Michel Quidoz 
et Jacques Primeau.

22h30 TÉLÉJOURNAL
22h45 NOUVELLES DU SPORT
22h55 CINÉMA

Banacek: les Traces fantômes.
Policier réalisé par Jack Smight, 
mettant en vedette George Pep- 
pard. Un camion transportant 
pour près de 2 millions de lin­
gots d’or disparait mystérieuse­
ment sur une route du Texas. Ba­
nacek va se charger de récupérer 
le camion et sa cargaison moyen­
nant un pourcentage de 10% sur 
la recette du cambriolage (USA 
72).

24h30 CINÉ-NUIT •
Le Feu follet. Drame psychologi­
que réalisé par Louis Malle, avec 
Maurice Ronet, Bernard Noël et 
Jeanne Moreau. Un homme subit 
dans une clinique de Versailles 
une cure de désintoxication. La 
rupture de son mariage l'a rendu 
profondément malheureux et, mal­
gré une guérison apparente. Il se 
laisse aller au désespoir et dé­
cide de se tuer. Avant de poser 
l'acte décisif, il cherche à re­
trouver quelques anciens amis, 
espérant peut-être trouver chez 
eux une raison de vivre (Fr. 63).

Stations régionales
8h00 CBOFT—COURS SCOLAIRES DE 

L'ONTARIO
17h00 CBVT—LE MONDE MERVEILLEUX 

DE DISNEY
18h00 CBOFT—CBVT—DESTINATION: 

MONDE
21h30 CBWFT—LISE LIB
22H45 CBOFT—DERNIÈRE ÉDITION 

ET SPORTS
23h00 CBXFT—CINÉMA

Columbo: S.O.S. Scotland Yard.
CBWFT—CINÉMA
Hec Ramsay: Mystère do la rose
jaune.

L'Arbre de Noël

8h55 OUVERTURE ET HORAIRE
9h00 SÉSAME
9h30 LES CONTES DE LA RIVE

-La Fête de Noël» (2e de 2).
9h45 L’ÉVANGILE EN PAPIER

La vie de Jésus Illustrée à l’ai­
de de personnages animés en pa­
pier. Textes: Henriette Major. 
Auteur et manipulateur: Claude 
Lafortune. Voix de Jacques This- 
dale, Yolande Michot et Armand 
Labelle. Narrateur: Gilles Dupuis. 
Musique et synthétiseur: Mario 
Bruneau. Conseiller: Jean-Guy Du- 
buc. Réal.: Gérard Chapdelaine. 
Thème: -L'Arrivée des bergers 
et des mages».

lOhOO LE JOUR DU SEIGNEUR
Du Centre diocésain de Hull, cé­
lébration de la messe de la 
Sainte-Famille, par M. l’abbé 
Robert Guimond. Animateur: Jean 
Groulx. Réal.: Jacques Renaud, de 
CBOFT-Ottawa.

11 hOO SON ET IMAGES
Musique polonaise pour violon, 
exécutée par Ireneusz Bogajlewcz, 
violoniste: au piano: Czeslaw 
Kaczynskl. Réal.: John Thorne.

11h30 CINÉ-MAGAZINE

Magazine animé par André Vi- 
geant, sur l'industrie cinémato­
graphique. Chef recherchiste: An­
dré Lafrance. Documentation: Ri­
chard Gay et Ronald Plamondon. 
Les mortalités au cinéma québé­
cois en 1975. — Reportage sur 
le Festival de Paris. — Les sou­
haits pour l'année 76 dans le 
monde du cinéma. Réal.: Ar­
mand Fortin.

12h00 LA SEMAINE VERTE

Dossier: «Le Chant du tracteur»,
un film de l'ONF. Chro.......
horticole: arrosage des plantes 
d’intérieur, avec Denise Ouellet. 
Commentaires sur l'actualité a- 
gricole: bilan économique agri­
cole de 1975, avec André Laprl-

se et son invité, Ferdinand Ouel­
let, professeur d’économie à l'U­
ni verslté Laval. La fabrication de 
foie gras dans le Périgord. La loi 
sur la spéculation en Colombie- 
Britannique, avec Jean-Guy Roy. 
Anim.: Pierre Perreault. Réal.: 
André Desbiens. Claire Villemai- 
re et Jean-Guy Landry.

13h00 FOOTBALL AMÉRICAIN
Une des demi-finales de la Ligue 
nationale de football. Commenta­
teur: Raymond Lebrun. Analyste: 
Jean Séguin. Réal.: Julien Dion.

16h00 D'HIER A DEMAIN
«Le Surréalisme» ( 1 re de 2). Do­
cumentaire réalisé par Adrian 
Maben, avec Edouard Kneuze, An­
dré Masson et Dali Giorgio de 
Cherlco. Amorcée par Dada, la 
libération artistique et littéraire 
des formes et des valeurs reçues 
se poursuit, vers 1920, avec le 
mouvement surréaliste. Ce mou­
vement dont André Breton était 
le pôle préconisait l'automatisme 
psychique pur en dehors de tout 
contrôle moral ou esthétique et 
poussait ses adeptes à la décou­
verte de l'Inconscient et de l'hal­
lucination onirique (Ail. 73).

17h00 SECOND REGARD
-La Porte sainte». Documentaire 
sur le Pape et la Rome du Vati­
can. Différentes audiences ac­
cordées par le Pape, endroit où il 
est né. Présentation: Gilles-Clau­
de Thériault. Mise en ondes: 
Alain Grothé.

181)00 LA QUESTION
Entrevue avec une personnalité 
de la scène politique. Anima­
teurs (en alternance): Claude 
Beauchamp, Charles David et 
Florian Sauvageau. Réal.: Lise 
Distexhe.

18h30 TÉLÉJOURNAL
18h35 NOUVELLES DU SPORT
18h40 GLOBULES DE CRISTAL

Des ouvriers amènent un immen­
se sapin de Noël qu'ils dressent 
et parent de mille cadeaux et de 
boules brillantes. Un petit garçon 
les observe... Puis, c'est la fête 
de Noël avec les manèges et les 
lumières. Avec Bogdan Untaru et 
Gheorghe Nagy. Réal.: Gheorghe 
Nagy.

19h00 LA PETITE PATRIE

Téléroman de Claude Jasmin. 
Avec Vincent Bilodeau, Jacques 
Galipeau, Gisèle Schmidt, Louise 
Laparé, Christiane Pasquier, Loui­
se Rinfret, Janine Fluet, Camille 
Ducharme et Yolande Roy. -Une 
fugue Inattendue». Gertrude, ex-
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lundi 29 décembre

ténuée, quitte la maison et se 
réfugie chez son amie Germaine. 
Edmond et les enfants sont In­
quiets. Rentrera-t-elle à la mai­
son après sa fugue? Réal.: Flo­
rent Forget.

19h30 LA SUPER SÉRIE
Directement du Madison Square 
Garden de New York, l’équipe de 
l'Armée rouge visite les Rangers 
de New York. Commentateurs: 
René Lecavaller, Richard Garneau 
et Lionel Duval. Analyste: Gilles 
Tremblay. Réal.: Michel Ouldoz 
et Jacques Prlmeau.

22h00 NOËL EN TERRE SAINTE
Documentaire réalisé par Herbert 
Krosney. Jérusalem, capitale spi­
rituelle de la chrétienté. Terre 
Sainte, lieu de convergence de 
toutes les religions chrétiennes. 

22h30 TÉLÉJOURNAL 
22h40 SPORTS-DIMANCHE 
22h50 CINÉ-CLUB

Les Gants blancs du diable. Sa­
tire réalisée par Laslo Szabo, a- 
vec Bernadette Lafont, Yves Afon­
so et Jean-Pierre Kalfon. Un hom­
me de main tue un barman. L'ins­
pecteur qui enquête s'aperçoit 
qu'un député est mêlé à l'affaire 
(Fr.).

Stations régionales
18h45 CBWFT—IMAGES DE FRANCE 
18h50 CBAFT—POLITIQUE PROVINCIALE 
22h45 CBOFT—DERNIÈRE ÉDITION 
22h52 CBOFT—SPORTS 
23h00 CBXFT—CINÉ-CLUB o 

La Leçon
CBWFT—CINÉ-CLUB •
Juliette des esprits.

du lundi 29 décembre 
au vendredi 2 janvier

10h30 CBOFT—COURS SCOLAIRES DE 
L’ONTARIO

11h30 CBOFT—LES RECETTES DE 
JULIETTE
(A l'exception du mardi).

17h30 CBAFT—MARITIMES
AUJOURD'HUI, NOUVELLES 
REGIONALES ET MÉTÉO 

17h40 CBAFT—SPORTS ET ACTUALITÉS 
18h30 CBGAT—CBLFT—CBVT—CBWFT— 

NOUVELLES RÉGIONALES 
CBXFT—CE SOIR 
CBOFT—TOUT A L’HEURE 

18h40 CBVT—NOUVELLES DU SPORT 
CBXFT—AFFAIRES PUBLIQUES 
REGIONALES

18h43 CBLFT—ACTUALITÉS 
18h44 CBGAT—NOUVELLES DU SPORT 
18h45 CBVT—RÉGIONALE 03 
18h50 CBGAT—COMMENTAIRE 

RÉGIONAL
CBXFT—NOUVELLES DU SPORT 

18h52 CBLFT—SPORTS 
22h40 CBXFT—NOUVELLES RÉGIONALES 
22h50 CBOFT—CBWFT—DERNIÈRE 

ÉDITION
CBLFT—NOUVELLES RÉGIONALES 
CBVT—CBXFT—NOUVELLES DU 
SPORT
CBAFT—NOUVELLES 
RÉGIONALES ET MÉTÉO 

22h56 CBLFT—MÉTÉO ET SPORTS 
CBAFT—SPORT

9h10 OUVERTURE ET HORAIRE 
9h15 DOCTEUR DOLITTLE

Dessins animés. «Merlin l'en­
chanteur». Dolittle est appelé en 
consultation auprès du lapin du 
magicien Merlin. Enlevé par Cro­
chu et sa bande qui poursuivent 
toujours leur but, Dolittle les dé­
joue une fols de plus grâce à 
l'aide de Merlin.

9h45 EN MOUVEMENT
Animateurs: Claude Bouchard et 
Jean Brunelle. Réal.: Jean-Claude 
Houde. «Conditionnement physi­
que général». L'homme est-ll fait 
pour les tropiques. Participation 
de Claude.

lOhOO DU SOLEIL À 5 CENTS
Bricolage, avec Claude Lafortune, 
Serge Thérlault et Rina Cyr. 
Réal.: Pierre-Jean Cul I lerrler. 
«Le Roi du papier».

10hl5 AU JARDIN DE PIERROT
Chansons, danses, mimes et 
dessins. Animatrice et scrip- 
teur; Pierrette Boucher. Mime: 
Maurice Gibeau. Musique: Pierre 
Brabant. Réal.: Pierre-Jean Cuil- 
lerrier. «Sur la Rlm Pom Pom».

10h30 CONSEIL-EXPRESS
De Trois-Rivières. Conseils pra­
tiques répondant aux besoins de 
la vie quotidienne. Animatrice: 
Claudette Lambert. «Voyages». 
Un endroit à visiter: le Texas. 
Real.: Marcel Lamy.

11 hOO LES RECETTES DE JULIETTE
Gilles Latulippe prépare un des­
sert aux babanes avec Juliette.

11h30 NOËLE AUX QUATRE VENTS •
Feuilleton do Dominique Saint- 
Alban, avec Anne Jolivet, Rosy 
Varte et Pierre Mondy. 18e: Jean- 
François relance Noële à Tokyo. 
Emue, la jeune fille lui avoue 
quand même qu'elle lui préfère 
Ugo. Jean-François est toutefois 
convaincu qu'elle reviendra aux 
4 Vents et il est bien décidé à 
l'attendre.

12h00 LES AVENTURES CÉLÈBRES DE 
M. MAGOO
Dessins animés. Voix de Jim 
Backus. «Dans les trois mous­
quetaires» ( 1 re de 2).

12h30 LES COQUELUCHES
Du C.I.R. Animateurs: Guy Bou­
cher et Gaston L'Heureux. Direc­
tion musicale: Pierre Leduc. Thè­
me; «Showbizz»: les événements 
qui ont marqué le monde artisti­
que en 1975. Réal.: Jean-Paul 
Leclerc.

13h30 TÉLÉJOURNAL
Lectrice: Myra Créé.

13h35 FEMME D’AUJOURD'HUI
Clara Malraux est Interviewée par 
une amie amérindienne Micheline 
Cornellier, peintre et professeur. 
Aline Desjardins interviewe cette 
dernière. Recherches: Micheline 
Cornellier. Réal.: Jeannette Tardif.

14h30 CINÉMA
Alexandre le Bienheureux. Comé­
die réalisée par Yves Robert, a- 
vec Philippe Noiret, Françoise 
Brlon, Marlène Jobert et Paul Le- 
Person. Alexandre est un cultiva­
teur bon vivant et adore s’adon­
ner à la rêverie bucolique. Sa 
femme cependant a planifié son 
omploi du temps et canalisé son 
énergie de façon à ne lui lais­
ser aucun loisir «inefficace». La

Providence veut qu'elle meure 
accidentellement. Alexandre ac­
complit alors son rêve de «pren­
dre le temps de prendre son 
temps», au grand scandale de 
ses voisins laborieux (Fr. 67).

16h00 BOBINO
Avec Guy Sanche et Christine 
Lamer. Textes: Michel Cailloux. 
Réal.: Thérèse Dubhé.

16h30 FANFRELUCHE
Une jolie poupée, en feuille­
tant un livre d’images, entraî­
ne les jeunes dans un univers 
d'enchantement. Textes et princi­
pale interprète: Kim Yaroshevs- 
kaya. Réal.: Micheline Latulippe. 
«La Tortue de jade».

17h00 COSMOS 1999
En vedette: Martin Landau, Bar­
bara Bain et Barry Morse. «Le 
Dernier Adversaire». La base lu­
naire Alpha se trouve compromi­
se dans une guerre entre deux 
planètes — et aussi par les arti­
fices d’une femme curieusement 
belle.

18h00 CE SOIR
Magazine d'information. Anima­
teur: Bernard Derome. Reporters: 
Normand Lester, Laurent Bégin, 
Gilles Liboiron, François Perrault, 
Jean-Pierre Peron, Jeannine Mo­
rin, Georges Désilets, René 
Mailhot et Gilles-Philippe De­
lorme.

19h00 QUELLE FAMILLE
Téléroman écrit et interprété par 
Janette Bertrand et Jean La- 
jeunesse, avec Ghislaine Para­
dis, Robert Toupin, Isabelle La- 
jeunesse, Johanne Verne, Martin 
Lajeunesse, Michel Noël, Olivette 
Thibault, Nana de Varennes et 
Ovlla Légaré. Les enfants con­
testent les traditions du Jour de 
l’An. La visite de grand-papa 
Tremblay complique singulière­
ment les choses. Réal.: Aimé 
Forget.

19h30 JO
Magazine préolympique. Commen­
tateurs: René Lecavalier et Ri­
chard Garneau. Textes et recher­
ches: Yvon Dore et Louis Chan- 
tigny. Réal.: Louise B.-Tardif et 
Gaston Dagenais.

20h00 Y A PAS DE PROBLÈME
Téléroman de Réginald Boisvert, 
mettant en vedette Janine Sutto, 
Lionel Villeneuve, Louis Poirier, 
Marc Legault, Sébastien Dhave'r- 
nas, Marie-Louise Dion et Anne 
Létourneau. Chez les Brunelle, 
on se prépare pour le réveillon 
du Jour de l'An. Les enfants ne 
semblent pas enthousiasmés à 
l'idée de cette fête. Sophie at­
tend d'Hervé qu'il prenne seul 
la décision. Réal.: Guy Hoff 
mann.

20h30 AVEC LE TEMPS
Téléroman de Louise Matteau 
et Normand Gélinas. Avec Louise 
Matteau, Normand Gélinas, Véro­
nique Le Flaguais, Robert Maltais, 
Danielle Manceau, Louise Dufres­
ne et Mario Lirette. Forte con­
currence, méfiance héréditaire, 
Francine Lévesque apprond son 
métier de femme. Réal.: Jean 
Picard et Jean-Yves Laforce.

21h00 TÉLÉ-SÉLECTION
Banacek; Dix mille dollars la

page. Drame policier réalisé par 
Richard T. Heffron, avec George 
Peppard, Stella Stevens, David 
Doyle et David Wayne. Evalué 
à un million de dollars, un livre 
d'heures appartenant à un milliar­
daire est volé juste au moment 
où un système de sécurité ex­
ceptionnel est installé. On fait 
appel à Banacek pour retrouver 
l'objet (USA 71-72).

22h30 TÉLÉJOURNAL 
22h45 NOUVELLES DU SPORT 
22h50 JALNA

D'après Mazo de la Roche, 
écrivain canadien. Avec Kate 
Reld, Paul Harding, Amelia Hall, 
Antoinette Bower, Joséphine Bar­
rington, David Hugues. Nonnie 
Griffin et Sean Mulcahy (4e de 
13). Adeline et son ami Tony 
assistent à une course de che­
vaux à laquelle participe son 
fils Mip, confié à la garde de 
son père Philip. La rencontre 
des deux ex-époux ne va pas 
sans heurt.

23h5C JOSEPH BALSAMO
Feuilleton de Pierre Nivollet, 
d’après le roman d’Alexandre Du­
mas. Avec Jean Marais, Udo Kler, 
Doris Kunstmann, Louise Mar- 
leau, Marie-France Beaulieu, Ber­
nard Alane et Olivier Hussenot. 
Réal.: André Hunnebelle. 5e de 
7: Ayant exilé Cholseul, à qui 
le roi va-t-ll confier son mi­
nistère? La comtesse du Barry 
tente d'imposer Richelieu, mais 
le roi refuse. Richelieu croit à 
une perfidie de la comtesse et 
décide de se venger en faisant 
d'Andrée la maîtresse du roi. 
Balsamo apprend que Lorenza 
s'est enfuie en emportant une 
cassette qui enferme les secrets 
des confréries.

1h00 CBFT—TÉLÉJOURNAL 
(MONTRÉAL)

Stations régionales
11h30 CBAFT— DAKTARI 
17h00 CBAFT—NOËLE AUX QUATRE 

VENTS •
18H30 CBAFT—LES AVENTURES 

CÉLÈBRES DE M. MAGOO 
19h00 CBGAT—TOUR DE LA SEMAINE 

CBLFT—INTERCOM

Stations régionales
CBAFT 11 Moncton 
CBGAT 9 Matane 
CBLFT 25 Toronto 
CBOFT 9 Ottawa Hull 
CBVT 11 Québec 
CBWFT 3 Winnipeg 
CBXFT 11 Edmonton

Stations affiliées
CHAU 5 Carleton 
CHLT 7 Sherbrooke 
CJBR 3 Rimouski 
CKRN 4 Rouyn-Noranda 
CKRS 12 Jonquière 
CKRT 7 Rivière-du-Loup 
CKSH 9 Sherbrooke 
CKTM 13 Trois-Rivières
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mardi 30 décembre mercredi 31 décembre

9h10 OUVERTURE ET HORAIRE
9h15 LES AVENTURES DE

CHAPERONNETTE À POIS
Dessins animés. -Lupin le vorace 
policier». Mère-Grand a préparé 
cinq beaux gâteaux pour envoyer 
à son petit fils.

9h45 EN MOUVEMENT
•Taille». La condition physique 
et les ulcères Avec Micheline.

10h00 LES CHIBOUKIS
• Les Chiboukis dynamiques».

10h15 MINUTE MOUMOUTE!
Animateurs: Suzanne Garceau et 
Gilbert Sicotte. Textes: Serge 
Thériault, Jean-Pierre Plante. Jac­
queline Barrette, Michel Rivard 
et Raymond Plante. -Boulimie et 
la saucisse». «Chapeau dur, cha­
peau mou» (chanson). -Les Fleurs 
sauvages». -La Libellule». -Au 
restaurant». «Minute Moumoute». 
«Brindille, l'hiver» (chanson). 
Réal : Renault Gariépy.

10h30 CONSEIL-EXPRESS
Jacline Gilbert nous parle de 
mode. Les manteaux d'hiver.

llhOO LES RECETTES DE JULIETTE
Jeanne D'Arc Charlebois prépare 
avec Juliette une rémoulade de 
céleri rêve au curacao ainsi qu'u­
ne terrine de porc aux épinards.

11h30 MINI-FÉE
«Le Gâteau du Nouvel An». Mini­
fée fait appel à son père au pays 
magique pour qu'il l'assiste dans 
une cérémonie du Nouvel An 
propre au Japon et qui consiste 
à fabriquer un gâteau.

12h00 MON AMI BEN
«Marc et la flèche».

12h30 LES COQUELUCHES
Thème: «Information». Un avant- 
goût de Bye Bye 75, avec Marc 
Favreau et court film sur les ré­
pétitions de ce variété. — «Le 
Bye Bye de l’Année internationa­
le de la femme», avec France 
Castel, Pierrette Champoux et 
Micheline Lanctôt (bandes des­
sinées). Réal.; Robert Séguin.

13h30 TÉLEJOURNAL
13h35 FEMME D'AUJOURD’HUI 

D'Ottawa.
14h30 CINÉMA

L'Orphelin à la voix d'or. Comé­
die musicale réalisée par Werner 
Jacobs, avec Heintje, Heinz Reinc- 
ke et Gerlinde Locker. Un orphe­
lin de douze ans vit avec sa tan­
te, fiancée à un homme qui sup­
porte difficilement le gamin. Un 
maître de manège s'intéresse à 
l'enfant qui s'attache à lui. Placé 
dans un pensionnat, il s'enfuit et 
le rejoint en Suisse (Ail. 69).

16h00 BOBINO
16h30 NIC ET PIC

«Nie et Pic et les poissons en­
sorcelés».

17h00 DANIEL BOONE
«Sylvie du marais».

18h00 CE SOIR
19h00 LE MONDE MERVEILLEUX DE 

DISNEY
• Prisonniers du Canyon».

20h00 LA P’TITE SEMAINE
Téléroman de Michel Faure. Avec 
Olivette Thibault, Yvon Dufour. 
Louise Portai, Jean Besré, Yves 
CorbelI, Robert Toupin et Amu­
lette Garneau. Au cours de la 
nuit, Ginette et Lucien sont ré­
veillés par un inconnu, face à

leur lit. révolver en main. Réal : 
Claude Désorcy.

20h30 VEDETTES EN DIRECT
En vedette: André Dassary. Au 
programme: «Cet anneau d'or», 
«Mon Dieu», «Les Cloches de Py­
rénées», «Ramuncho», «Ma fem­
me, mon amour, ma vie», «Les 
plus beaux yeux du monde», 
«Ferme tes yeux» et «Prière pour 
un Noël». Orch., dir.: Léon Ber­
nier. Réal.: Aurèle Lacoste.

21h00 RUE DES PIGNONS
Téléroman de Mia Morisset. Avec 
Michèle Magny, Don Scanlan, Hu- 
guette Oligny, Manon Bernard, 
Suzanne Langlois, Aubert Pallas- 
cio, Andrée St-Laurent, Jean 
Scheler et Gisèle Dufour. Mme 
Lafleur qui espionnait son fils 
vient se confier à Martine après 
avoir découvert la relation de 
Christian avec un autre homme. 
Jan et Martine vont-ils se ré­
concilier et recommencer leur 
vie? Réal.: Claude Routhier.

21h3C REVUE DE L'ANNÉE 1975
Rétrospective des principaux évé­
nements internationaux, nationaux 
et québécois qui ont fait les 
manchettes durant l’année 1975. 
Animation et narration: Normand 
Harvey et Gaétan Barrette. Re­
cherches et texte: Egide Le­
blanc. Réal.: Michel LeBel.

22h30 TÉLÉJOURNAL 
22h45 NOUVELLES DU SPORT 
22h50 RENCONTRES

Invité: Dr Gustave Gingras. Spé­
cialiste mondialement reconnu 
dans le domaine de la réadapta­
tion des handicapés, que ce soit 
les paralytiques, les paraplégi­
ques, les poliomyélitiques, les 
victimes de la guerre ou de la tha­
lidomide. Interviewer: Wilfrid Le­
moine. Réal.: Raymond Beaugrand- 
Champagne.

23h20 PROPOS ET CONFIDENCES
Paul Dupuis, comédien, évoque 
ses souvenirs les plus marquants 
(1re de 7) Réal.: Jean Faucher.

23h50 A LA RECHERCHE DU NIL 
Début.
Film historique relatant les ex­
périences de six explorateurs an­
glais jaloux qui, à l'époque victo­
rienne, ont tenté de localiser les 
sources du Nil. Avec Kenneth 
Halgh, John Quentin, Michel 
Gough, Norman Rosslngton, lan 
McCulluch et Keith Buckley. 
Commentateur: James Mason. 
Réal.: Christopher Railing. «Le 
Rêve de l’explorateur». Le jeu­
ne Richard Burton, renvoyé d'Ox- 
ford, part pour l'Afrique où il 
rencontre John Hanning Speke. 
Comme une bonne partie des ex­
plorateurs de leur époque, les 
deux jeunes gens sont obsédés 
par le mystère des sources du 
Nil.

1h00 CBFT—TÉLÉJOURNAL 
(MONTRÉAL)

Stations régionales
11h30 CBOFT—ÉMISSIONS

ÉDUCATIVES CANADIENNES 
CBAFT—COSMOS 1999 

17h00 CBAFT—EN FAMILLE 
18h30 CBAFT—MON AMI BEN 
19H30 CBOFT—HEURES LIBRES 

CBVT—SPORT DÉTENTE

9h10 OUVERTURE ET HORAIRE
9h15 DOCTEUR DOLITTLE

Dessins animés. «Son pesant 
d'or». La mère d'un jeune Maha­
radjah veut absolument lui faire 
manger un oeuf qui s'avère être 
le dernier oeuf de coqueluche 
au monde.

9h45 EN MOUVEMENT
«Conditionnement physique géné­
ral». La fréquence de l’entraîne­
ment et les progrès. Participa­
tion de Claude.

lOhOO YOU-HOU
«Les Tambours de la maison».

10h15 MINUTE MOUMOUTE!
Textes: Michel Rivard, Serge 
Thériault. Jean-Pierre Plante, 
Daniel Cadet, Jean Renaud, Fran­
cine Ruel et Lise Lemay. «Futaie, 
les champignons». «La Première 
Valse». «Brindille»: «Mon tic à 
moi». «Automate»: «La Maison». 
«La Gymnastique» (chanson). 
«Mélusine et Barbapou» (conte). 
«Trompe l’Oeil»: «La Grenouille 
et le chapeau». «Visite de la 
lune». Réal.: Jean Picard.

10h30 CONSEIL-EXPRESS
Gynécologie, avec le Dr André 
Aubry. Réal.: Marcel Lamy.

11 hOO LES RECETTES DE JULIETTE
Jacques Houde prépare à Juliette 
une truite «Maître Jacques».

11h30 RINALDO RINALDINI
«Aurélia». La pensée d'Aurella ne 
cesse de tourmenter Rinaldo. 
Pourquoi, à la mort de son père, 
a-t-elle opté pour le cloître alors 
qu'il lui offrait de partager sa 
vie?

12h00 FRANCIS AUX PARADIS PERDUS
■ Les Derniers Kaleris».

12h30 LES COOUELUCHES
Thème: «Fête de famille», réu­
nissant environ 75 membres de 
la famille Dubé de la vallée de 
la Matapédia. Invités: les Loup- 
garous, danseurs folkloriques, et 
Jacques Turbide, dans un mono­
logue sur le Jour de l'An. Réal.: 
Marcel Brisson.

13h30 TÉLÉJOURNAL
13h35 FEMME D'AUJOURD’HUI

«Et si on parlait des uns des 
autres!» Comment se définissent 
les femmes d’aujourd’hui, et que 
pensent-elles de la réaction des 
hommes vis-à-vis l'évolution ac­
célérée qu'elles vivent. Quatre 
femmes d'âge et de condition 
variés répondent aux questions 
de France Nadeau, qu'elle a en­
suite posées au cinéaste Serglo 
Leone. — S. Leone se raconte un 
peu et nous livre ses commentai­
res sur la femme moderne et le 
mariage. — «L'Art capillaire a- 
frlcaln», avec Chém-clém Boevi 
Lawson, artiste togolais, étudiant 
en Beaux-Arts à Paris. Nicole 
Rainville le questionne sur 
ses recherches. — Résumé de 
l'année écoulée, avec Aline Des­
jardins. Réal.: Yves Dumoulin.

14h30 CINEMA
Le Grand Ours et l'enfant. Film 
d'aventures réalisé par Yvan 
Tors, avec Dennis Weaver, Vera 
Mlles, Ralph Meeker et Clint 
Howard. Un petit garçon s'est 
pris d'affection pour un ourson 
capturé par un brutal braconnier. 
A l'insu de tous, il gagne l'ami­

tié de l'animal captif (USA 66). 
16h00 BOBINO 
16h30 PICOTINE

«Brouillamini».
17h30 VIVRE ET SURVIVRE

«Karamoja». Dans le nord-est de 
l'Ouganda, la région de Kara­
moja est adossée aux frontières 
du Kenya et du Soudan. C'est 
une terre désertique et monta­
gneuse où la vie se déroule en­
core selon les anciennes coutu­
mes tribales. Réal.: A. et J. Root. 

18h00 CE SOIR 
19h00 LA SUPER SÉRIE

Directement du Forum de Mont­
réal, l'équipe de l'Armée rouge 
visite les Canadiens de Montréal. 
Commentateurs: René Lecavalier, 
Richard Garneau et Lionel Duval. 
Analyste: Gilles Tremblay. Réal.: 
Michel Quidoz et Jacques Pri- 
meau.

21h30 JE CHANTE POUR...
Documentaire de l'ONF réalisé 
lors d'un spectacle de Gilles Vi- 
gneault, au Patriote de Ste-Aga- 
the. Réal.: John Howe.

22h30 TELÉJOURNAL
22h45 NOUVELLES DU SPORT
22h50 FLEURS DE MACADAM

Film d'animation de l'ONF, avec 
paroles et musique de Jean-Pierre 
Ferland. Dessin de Lucien Co­
derre. Réal.: Laurent Coderre. 
«Tête en fleurs». Dessins ani­
més d’une chanson de Claude 
Gauthier, chantée par lui-même 
(ONF).

23h00 BYE, BYE 75
««Tout va très bien». Rétrospective 
humoristique de l'actualité de 
1975. «Mission milliard possible», 
«La Grande Débarque». Avec une 
pléiade d'artistes, dont Sol, Jean 
Coutu, Roger Lebel, Denis Drouin, 
Muriel Millard, Juliette Huot, An­
dré Gagnon, Jacques Boulanger, 
Réjean Lefrançois, Serge Lapra- 
de, Renée Martel, Benoît Girard, 
Renée Claude et Jacques Famery. 
Musique: Yvan Landry. Réal.: Ri­
chard Martin.

24h00 CINÉMA
Le Petit Baigneur. Comédie réali­
sée et interprétée par Robert Dhe- 
ry, avec Louis de Funès, Colette 
Brosset et Andréa Parisy. Dans 
un moment de colère, un cons­
tructeur de voiliers renvoie son 
ingénieur, ignorant qu’il vient de 
remporter la coupe de San Remo 
à bord de son prototype «Le Petit 
Baigneur». Réalisant son erreur, 
il part avec sa femme pour le 
retrouver (Fr.-it. 68).

1h30 CINÉ-NUIT •
Le Mécano de la Générale. Comé­
die réalisée et interprétée par 
Buster Keaton, avec Marlon Mack 
et Glenn Cavender. Durant la 
guerre de Sécession un homme 
veut s’engager dans l'armée su­
diste. On estime qu'il sera plus 
utile sur sa locomotive surnom­
mée «La Générale» (USA 26).

3h00 FIN DES ÉMISSIONS

Stations régionales
11 h30 CBAFT—DANIEL BOONE 
12h00 CBGAT—LES PIERRAFEU 
17h00 CBAFT—ENCORE DEBOUT 
18h30 CBAFT—RINALDO RINALDINI
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jeudi 1er janvier

9H10 OUVERTURE ET HORAIRE
9h15 SATURNIN, LE PETIT CANARD

■ Saturnin et le village heureux». 
Saturnin arrive dans un village 
délabré où les gens n'ont plus 
le goût de vivre et se laissent 
aller au découragement.

9h30 LES AVENTURES DE
CHAPERONNETTE A POIS
■ Miam, mlam, groum. groum, Lu­
pin le vorace». Tandis que dan­
sent les champignons et les 
marguerites des champs, Lupin le 
loup et son compère le renard 
tirent des plans pour aller man­
ger les gâteaux de Mère-Grand.

lOhOO LA BOITE A LETTRES
Emission placée sous le signe du 
son et de l’image, à l'aide de 
jeux, chansons, mime, bricolage, 
contes et graphiques. Avec Ro 
bert Gravel, Dorothée Berryman 
et Francine Ruel. Auteur: Ray­
mond Plante. Musique: CeÜne 
Prévost. Réal.: Pierre-Jean GuiI- 
lerrler.

10h15 MINUTE MOUMOUTE!
Textes: Daniel Simpson, Serge 
Thériault, Jean-Pierre Plante, Mi­
chel Rivard et Jacqueline Barret­
te. -Le Camouflage». Dessin-mi­
nute au graphoscope: «L'Elé­
phant». Marionnettes: «L’épou­
vantail qui aimait trop les oi­
seaux». Automate: «Le Chien et 
l’os». «Dans ma rue» (chanson). 
Futaie: «Les Piments». Sketch:
■ Les Deux cadeaux». Réal.: Re­
nault Garlépy.

10h30 CONSEIL-EXPRESS
«Horticulture», avec Paul Pouliot. 
«Automobile», avec Camil Beau- 
chesne. «Graphoanalyse», avec 
Marguerite Paquette.

11h00 LES RECETTES DE JULIETTE
Isabelle Pierre qui s'adonne à 
l'élevage du lapin confie une re­
cette de son cru: le rôti de la­
pereau à la moutarde.

11h30 CHEZ PAULINE •
5e de 13: Fernand décide que sa 
femme a besoin de vacances. Il 
la conduit chez sa soeur Louise 
pour une huitaine.

12H00 SKIPPY, LE KANGOUROU 
«Le Sport des rois».

12h30 DON QUICHOTTE
Conte réalisé par Alvln Rackoff, 
avec Rex Harrison, Frank Finley 
et Rosemary Leach. Un vieillard 
dont l'esprit est imbu d'idéal 
chevaleresque s’imagine qu'il est 
Don Quichotte de la Manche. Il 
enfourche sa Rossinante, embrl- 
oade un paysan en guise d'é­
cuyer, et s’élance sur les che­
mins de la gloire à la protection 
des opprimés, et à la chasse 
aux méchants (Brlt.).

™h30 CINÉMA
Parade. Spectacle de variétés réa­
lisé par Jacques Tati. En vedette: 
Jacques Tatl, Karl Kassmayr, les 
Vétérans, les Sipolo, Pia Colom­
bo et Pierre Bramma. Sur une 
piste de cirque, Jacques Tatl se 
lait le présentateur de diverses 
attractions: jongleurs, équlllbris- 
Ics, prestidigitateur, chanteuse, 
etc. || exécute lui-même quelques 
numéros de mime de son Inven­
tion, devenant tour à tour Joueur 
de tennis, pêcheur è la ligne ou 
agent de police (Fr. 73).

16h00 BOBINO
16h30 LA RIBOULDINGUE

«La Boucle d'oreille».
17h00 LASSIE

■ Les Derniers Aigles d'or». La 
vie de deux des derniers aigles 
d'or est mise en danger. Malgré 
les efforts de Lassie, l'un d'en­
tre eux, le mâle, meurt.

17h30 LE MONDE EN LIBERTÉ 
«En Amérique du Sud».

18h00 LE NOËL DE MARIE-ROSE
Une petite fille qui danse et qui 
chante fait un rêve au cours du­
quel tout danse dans la maison. 

18h30 TELÉJOURNAL 
18h35 VOEUX DU NOUVEL AN

Voeux du gouverneur général du 
Canada, le Très Honorable Jules 
Léger, et du premier ministre du 
Canada, le Très Honorable Pierre 
Elliott Trudeau.

19h00 LE ROBINSON SUISSE
Avec Chris Wiggins. Diana Le­
blanc, Michael Duhlg, Heather 
Graham et Ricky O'Neil. Réal.: 
Don Haldane. «Le Maillon le plus 
faible». Une série d’épreuves 
s'abat sur la petite colonie à 
cause de la négligence d'Ernest. 

19h30 LE TRAVAIL À LA CHAÎNE
Animateur: Serge Laprade, avec 
la collaboration de Jacques Hou- 
de. Scripteur et recherchiste: Mi­
chel Dudragne. Réal.: Lisette 
LeRoyer.

20h00 LES GRANDS FILMS
La Citadelle sous la mer. Film 
de science-fiction réalisé par 
Irwin Allen, avec Stuart Whit­
man, Rosemary Forsyth, Robert 
Colbert et Richard Basehart. Une 
cité construite à 12,000 pieds 
sous la mer doit recevoir les 
précieux lingots d'or du célèbre 
Fort Knox pour les protéger d'u­
ne éventuelle destruction de la 
planète (USA 74).

21h30 BYE, BYE 75
Reprise de l’émission du mer­
credi 31 décembre, à 23 h 00. 

22h30 TÉLÉJOURNAL 
22h40 CINÉMA

Les Riches Familles. Comédie 
dramatique réalisée par David 
Lowell Rich, avec Rosalind Rus­
sell, Sandra Dee et Brian Aher- 
ne. Une vieille dame bien con­
servée, pleine de vie et d’idées, 
s'entend à merveille avec sa pe­
tite-fille. Elle décide un jour, 
d'investir deux millions et demi 
de sa fortune dans la relance 
d'un vieux théâtre. Craignant 
pour leur héritage, ses enfants la 
font interner (USA 67).

24h15 CINÉ-NUIT
Cinderella. Ballet réalisé par 
Torn Shilling. Histoire de Cen- 
drlllon. Musique de Serge Proko­
fiev (Ail. 69).

1h30 FIN DES ÉMISSIONS

Stations régionales
11h30 CBAFT—VIVRE ET SURVIVRE 
17H00 CBAFT—SKIPPY 
17h30 CBVT—LES PIERRAFEU 
18h30 CBAFT—CHEZ PAULINE •
19h00 CBLFT—SUR PLACE 
22M0 CBXFT—CINÉMA •

Les Temps modernes.
Khartoum.
CBWFT—CINÉMA

vendredi 2 janvier

9h10 OUVERTURE ET HORAIRE 
9h15 DOCTEUR DOLITTLE

Dessins animés. «Mission au Far 
West». Le Dr Dolittle, envoyé par 
le président des Etats-Unis, part 
en mission au Far West pour 
en ramener un bison qui doit 
servir de modèle pour une mé­
daille. Crochu le poursuit.

9h45 EN MOUVEMENT
■ Conditionnement physique géné­
ral». La condition physique de la 
jeunesse. Participation de Mada­
me Antoine Desgagné.

lOhOO CLAK
■ Dur-mou».

10h15 AU JARDIN DE PIERROT
«L'Âne blanc».

10h30 CONSEIL-EXPRESS
■ Consommation». MM. Guy Mac- 
Donald, Jean Pouliot et Luc Malo 
nous parlent des services de 
santé et services sociaux.

llhOO LES RECETTES DE JULIETTE
Stéphane Venne et Juliette pré­
parent un rôti de porc à la façon 
du marcassin.

11H30 LES ANIMAUX CHEZ EUX
«Les Pérégrinations d'un natura­
liste». La faune australienne ob­
servée par Harold Pollock l'un 
des meilleurs photographes na­
turalistes. 

llhOO MINI-FÉE
«L'Héllco d’amour».

12h30 SALUT CENDRILLON
Marionnettes. Parodie moderne 
du célèbre conte de Cendrillon. 
Réal.: Jim Henson.

13h30 FEMME D'AUJOURD'HUI
«Gisèle Halimi», avocate, féminis­
te et auteur. Née à Sidi Bou Said, 
en Tunisie, d'un père arabe et 
d'une mère juive, dès son plus 
jeune âge, elle est consciente des 
injustices qui lui sont faites. Elle 
nous raconte sa condition, sa car­
rière, ses actions politiques. Re­
cherche: France L'Abbé. Réal.: 
Lucille Paradis.

14h30 CINÉMA •
Laurel et Hardy: la Bohémienne. 
Comédie musicale réalisée par 
Charles Robers et James Home, 
avec Stan Laurel et Oliver Hardy. 
Membres d'une troupe de bohé­
miens, Laurel et Hardy adoptent 
une jeune fille abandonnée et en 
prennent grand soin. Quand, plu­
sieurs années plus tard, Ils ap­
prennent que l’enfant avait été 
volée au château du comte 
Arnheim, le désarroi s’installe 
(USA 36).

16h00 BOBINO
16h30 BIDULE DE TARMACADAM •

«Les Céréales Pop» (dernière).
17h00 DAKTARI

■ Le Vrai Coeur de la jungle».
18h00 CONTE DE NOËL DE COLARGOL

Conte de Noël de l’ours Colargol. 
18h30 TÉLÉJOURNAL 
18h35 NOUVELLES DU SPORT 
18h45 NOTRE-DAME DE CHARTRES

Documentaire sur Notre-Dame de 
Chartres, ce temple magnifique 
voué au culte de Marie. 2,500,000 
personnes le visitent chaque an­
née. Réal.: Jacques Dupont 

19h00 LES PIERRAFEU
«Le Petit Félin». Fred adopte un 
petit chat qui prend rapidement 
des proportions inquiétantes.

19h30 MARCUS WELBY, M.D.

Avec Robert Young, James Bro- 
lin et Elena Verdugo. «Rien à 
perdre, tout à gagner».

20h30 HORS SÉRIE
Le Renard à l'anneau d'or. A 
daptation de Jacques Boisgelot 
et Nathan Grlgorieff du roman 
de l'écrivain belge Nelly Kristink. 
Avec Jean-François Poron, Patrl 
cia Lesieur, Agnès Gattegno, Guy 
Barbier, Léopold Chaudière et 
Fifi de Schumaker. Musique: 
Georges Moustakl. Réal.: Teff Er- 
hat. 4e de 6: Trop orgueilleux 
pour accepter l’aide que lui of­
frent ceux qui l'aiment. Gilles 
se propose au riche notaire Lu- 
cassen comme régisseur de son 
exploitation forestière.

21h30 SCIENCE RÉALITÉ
Animateur: Joël Le Bigot. Recher­
ches: Bernard Houde et Jean- 
Marc Fleury. Conseiller: Fer­
nand Seguin. Documentaliste-re 
cherchiste: Solange Gagnon
Archéologie aérienne et moderne. 
Fouilles et découvertes archéolo­
giques grâce à des recherches 
faites en avion par les Français 
et les Allemands dans le nord de 
la France. Réal.: Fernande Choui- 
nard et Thérèse Patry.

22h00 DOSSIERS
Recherches effectuées dans le 
domaine de la psychologie appli­
quée. «Le Retour aux sources» 
(dernière de 4): «Au delà de la 
solitude». Animateur: M. Ernest 
Godin. Réal.: Georges Francon. 

22h30 TÉLÉJOURNAL 
22h40 NOUVELLES DU SPORT 
22h50 CINÉMA

Les Noces rouges. Drame de 
moeurs réalisé par Claude Cha­
brol, avec Michel Piccoli. Sté­
phane Audran et Claude Pieplu. 
La femme d'un député-maire d’u­
ne ville de province est la mai- 
tresse d'un ingénieur et adjoint 
politique de son mari. Pour fa­
ciliter leurs rencontres, l'ingé­
nieur décide de supprimer sa 
femme malade depuis longtemps 
(Fr.-it. 73).

24h30 CINÉ-NUIT
Guêpier pour trois abeilles. Co­
médie policière écrite et réalisée 
par Joseph L. Mankiewiez, avec 
Rex Harrison, Cliff Robertson et 
Maggie Smith. Un gentilhomme 
original qu'on dit millionnaire, 
habite un palais à Venise. Il en­
gage comme secrétaire un ac­
teur américain pour l’aider à 
jouer la comédie qu'il est en 
train de monter à trois de ses 
anciennes maîtresses qui aspirent 
à son héritage (USA 66).

2hOC FIN DES ÉMISSIONS

Stations régionales
11 h30 CBAFT—LASSIE 
17h00 CBAFT—EN ROULANT MA BOULE 
18h30 CBAFT—LES ANIMAUX CHEZ 

EUX
19h00 CBXFT—VISAGES 
21h30 CBVT—FAUT LE DIRE 
22h50 CBXFT—CINÉMA 

Trotta.
CBWFT—CINÉMA 
Le Financier.
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Femme d’aujourd’hui 
Interview de Clara Malraux
(article en page 8)
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